
Les milieux italiens
jettent déjà les grandes bases

d'un accord avec Londres

LETTRE DE ROME

Reconnaissance de 1 empire dAbyssime ; rentrée de rltahe
â Genève ; droits réciproques dans la Méditerranée et la Mer Rouge ,

tels en seraient les points principaux
Notre correspondant particulier

nous écrit :
Rome, 4 août.

Le rapprochement Halo-anglais ,
qui vient de se manifester sous la
form e d'un échange de messages
amicaux entre le premier ministre
de Grande-Bretagn e, M. Neville
Chamberlain , et le chef du ' gouver-
nement italien , est considéré, dans
tous les milieux diplomatiques de
Rome, comme un événement de la
plus haute importance. Une premiè-
re tentative avait été fa i te  dans ce
même sens par la signature du « gen-
tlemen agreement » du 2 janvier der-
nier , mais cet instrument ne réussit
pas à faire cesser les polémiques qui
empoisonnaient l'atmosphère entre
les deux pays. Aussi , le 8 mai , tous
les correspondants des journaux ita-
liens à Londres étaient-ils rappelés
en Italie. C'est que les relations en-
tre le gouvernement fasciste et le
gouvernement britannique demeu-
raient tendues malgré l'accord du 2
janvier par suite d'une défiance ré-
ciproque assez marquée.

Depuis lors, M. Mussolini n 'a pas
cessé de proclamer qu'il est animé
des meilleures intentions à l'égard de
l'Angleterre. Il l'a affirmé au terme
de sa randonnée triomphale en Li-
bye, dans une harangue fougueuse ,
mais rassurante quant au fond. Il l'a
répété dans maints interviews accor-
dés à des journalistes anglais ou
américains, et , dernièrement encore,
dans les déclarations qu'il a faites à
lord Lansbury, en voyage d'inspec-
tion dans la capitale italienne. C'est
peu de temps après le retour de ce
dernier à Londres que M. Neville
Chamberlain a remis au com te Gran-
di, ambassadeur d'Italie, une lettre
autographe à l'adresse du « duce ».
Cet enl. etien , qui avait lieu le 27
juil let, devait jeter les bases du rap-
prochement. Le « duce » n'a pas hé-

site à saisir Foccasion et, le 2 août,
il a chargé le comte Grandi de se
rendre à nouveau auprès du « pre-
mier » anglais, pour lui remettre sa
réponse.

En vérité , on se demande, dans les
cercles diplomatiques, sous quelle
forme concrète les relations de tra-
ditionnelle amitié entre l'Italie et
l'Angleterre pourront être rétablies.
A ce sujet , il faut noter, avant tout,
que le conflit civil espagnol semble
tourner en faveur des nationalistes
de Franco. Par conséquent, l'attitu-
de de la Grande-Bretagne s'est orien-
tée dans un sens plus conforme au
point de vue de Rome. Il est évident ,
cependant, que les deux gouverne-
ments auron t à se donner des garan-
ties ou, du moins, des assurances
mutuelles. L'Italie n'aura pas de dif-
ficultés à confirmer qu'elle n'a de
visée ni sur l'indépendance ni sur
l'intégrité territoriale de la nation
espagnole, et qu'elle s'est inspirée
uniquement, dans son action, du dé-
sir d'entraver une poussée du bol-
chévisme vers la Méditerranée occi-
dentale.

La reconnaissance de l'empire ita-
lien d'Afrique orientale est naturel-
lement la condition essentielle de
l'entente envisagée. Une fois que la
question éthiopienne aura été liqui-
dée au point de vue international ,
l'Italie pourra se consacrer à la mi-
se en valeur des territoires conquis
par les troupes du maréchal Bado-
glio. Les intérêts anglais sur ces ter-
ritoires seront naturellement garan-
tis, et une participati on anglaise à
l'œuvre de colonisation elle-même peut
ne pas être exclue. En outre, l'Ita-
lie pourra entrer à Genève et repren-
dre sa place au sein de la S. d. N.,
dont la réform e pourra être exami-
née dans des conditions favorables.

Théodore VAUCHER.
(Voir la suite en quatrième page)

C'est une guerre d'usure
que la Chine veut mener

contre le Jap on
CHANGHAÏ, 5 (Havas). — Dans

son allocution de Nankin , M. Wang
Ching Ouei, président du conseil po-
litique du Hopei et du Chahar, a
déclaré que la Chine, pays faible,
doit chercher son salut dans une
guerre d'usure. Dans cette lutte, elle
ne doit compter que sur elle seule.
L'intervention d'une tierce puissance
ne peut être envisagée que lorsque
la Chine aura réussi à épuiser le
Japon financièrement et militaire-
ment.

Les Japonais bombardent
des troupes chinoises

TIEN-TSIN, 5 (Havas) . — Des
avions nippons ont bombardé et
arrêté des troupes chinoises venant
de Kalgan et qui se dirigeaient vers
le Hopei. Plusieurs trains ont été
atteints par les bombes qui ont fait
de nombreuses victimes. Deux régi-
ments chinois sont arrivés à Patiou ,
à 60 km. au sud de Matchang où se
concentrent les troupes chinoises
qui ont quitté Tien-Tsin et Tang-
Kou.

On se bat de nouveau
au sud de Tien-Tsin

CHANGHAÏ , 4 (D. N. B.) — Des
combats entre Chinois et Japonais
ont eu lieu près de Fou Lin Chen ,
à quelque 35 km. au sud de Tien-
Tsin. Les Japonais déplacent leurs
lignes de sécurité vers le sud. Des
avions japonais ont jeté plusieurs

bombes sur Tsing Hai et Tang Kouan
Toung, sur la ligne Tien-Tsin-Tri
Nan.

Ce que coûte la guerre
au Japon

TOKIO, 4 (Domei). — Le gou-
vernement a décidé de demander à
la Diète un second crédit complé-
mentaire de 410 millions de yens pour
couvrir les dépenses dans le nord de
la Chine, outre le crédit déjà accordé
de 97 milions. Ces 410 millions se-
ront ainsi affectés : 300 millions au
ministère de la guerre, 100 millions
à l'Amirauté, 5 millions aux affai-
res étrangères et le solde au minis-
tère des finances.

D'autr e part , la Chambre des Pairs
a été saisie d'une nouvelle loi fis-
cale consécutive aux événements de
Chine et élevant de 100 millions de
yens le produit de l'impôt sur le re-
venu .
I/accès du pont international

de Tien-Tsin est accordé
aux soldats nippons

TOKIO , 4 (Domei). — Les com-
mandants des garnisons étrangères
de Tien-Tsin ont tenu mardi une
conférence et décidé de considérer
que les hostilités ont cessé à Tien-
Tsin entre Chinois et Japonais. Ils
ont en outre accordé aux troupes
nipponnes le libre accès à la conces-
sion française par le pon t interna-
tional.

Des troupes chinoises qui viennent d'évacuer Pékin arrivent
dans un peti t village au sud de la ville.

Une école terrestre pour les Murs marins italiens

De jeunes « balilla » s'exercent aux signaux à la main à l'école de marine
qui se trouve près de Rome, sur les bords du Tibre

Les associations routières
décident de se défendre
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Autour de la hausse du prix de l'essence

et ont élaboré un programme d'action

Notre correspondant de Bern e
nous écrit:

On se rappelle que le laconique
communiqué du département fédéral
de l'économie publique, annonçant ,
il y a une dizaine de jours, l'aug-
mentation du prix de la benzine , in-
diquait que la mesure avait été pri-
se, d'accord avec les représentants
des intéressés au marché dé l'essen-
ce. Une fois encore, il semble qu'au
palai s on ait pris des désirs pour
des réaJ .ités. En effet , les « intéres-
sés » S'entendent pas supporter ce
nouveau coup sans se défendre et,
mercredi, les journalistes recevaient
l'in f ormation suivante :

Réuni à Berne le 3 août , le grand
comité de Via Vita a examiné la
situation créée par la fiscalité tou-
jours plus lourde qui grève la cir-
culation routière . Cette réunion était
provoqué e par la récente augmenta-
tion du prix de la benzine , augmen-
tation qui rend p lus intolérable en-
core les charges multi p les qui non
seulement empêchent le développe-
ment normal et raisonnable du tra-
f i c  routier, mais portent une atteinte
grave au potentiel économi que du
Pays.

Constatant que le Conseil fédéral
n'a pa s su ou n'a pas voulu recon-
naître l'importance économique de
[a circulation routière et n'a pas
jugé utile de prendre les mesures
nécessaires pou r provoquer le dé-
grèvement douanier que les circons-
tances économi ques et militaires ac-
tuelles rendent indispensable , ce
comité a adopté un programme
(faction de grande envergure, des-
tiné à mettre en évidence l' opposi-
tion toujours p lus grande qui se ma-
nifeste dans le pays contre une po-
liti que économique et fiscale à
courte vue, toujours plus néfaste
dans ses e f f e ts.

La première des phases de l'ac-
tion Via Vita portera sur l'orga-
nisation de la reddition en masse

des plaques de police des véhicules
automobiles .

Les autres actions de VIA VITA
se déclencheront suivant le p lan
établi pa r le comité. Celui-ci repré-
sente tous les milieux industriels,
commerçants et touristiques intéres-
sés au développement de la circula-
tion routière.

On louera Via Vita de ne point re-
courir à des moyens violents de pro-
testation , mais de fonder son action
uniquement sur la cohésion des as-
sociation s qu'elle groupe. En effet ,
dans le programme don t les grandes
lignes ont été fi xées, mais qui récla-
me encore une mise au point dans
les détails (c'est pourquoi on ne don-
ne pas plus de précisions), il n'est pas
question d'une « marche sur Berne »
ou de tout autre manifestation ana-
logue, qui aurait sans aucun doute
compromis le succès de l'action en-
treprise.

Il n en reste pas moins que le
Conseil fédéral , une fois de plus, se
met , par une politiqu e fiscale incon-
sidérée, dans une situation bien in-
confortable. Il a dû déjà faire ma-
chine arrière, dans l'affaire de l'im-
pôt sur le vin où il s'étai t lancé mal-
gré tous les avertissements qui lui
avaient été prodigu és. Il a été amené
égalem ent à des concessions par les
manufactures de tabac, que les appé-
tits du fisc étaient tout bonnement
en train de tuer. Il provoque main-
tenant la résistance des consomma-
teurs d'essence. S'il ne cède pas, les
mesures de défense prises par les
automobilistes, même si elles n 'é-
taient pas appliquées aussi générale-
ment que l'espèrent les chefs du
mouvement, porteront au fisc un
coup sensible, en particulier aux fi-
nances cantonales. Une fois de plus,
donc, on aura créé le mécontente-
ment pour un résultat financier illu-
soire. On se demande vraiment
quand les leçons de l'expérience se-
ront comprises dans les bureaux of-
ficiels. G. P.

Sur le front de Téruel
les nationaux espagnols poursuivent

leur mouvement enveloppant
VAL DE CUENCA (Front de Té-

ruel), 4. — De l'envoyé spécial de
l'agence Havas : Les colonnes insur-
gées sont entrées sur le territoire de
la province de Cuenca au cours de
l'après-midi d'hier. Poursuivant leurs
mouvements enveloppants, elles se
sont rabattues vers le village d'Ar-
royo Frio, en direction de Téruel ,
pour fermer la boucle allant du sud
de la Sierra Universales vers Téruel.
C'est au cours de ce mouvement
qu'elles pénétrèrent dans la province
de Cuenca .

Elles se contentent pour le mo-
ment d'y procéder à une opération
de nettoyage et de couper la retraite
des éléments gouvernementaux de-
meurés dans la région. L'avance ain-
si réalisée en moins de vingt jours
et dont le point de départ fut le vil-
lage de Bronchales peut être estimée
à 45 km.
Les nationaux bombardent

les objectifs militaires
devant Madrid

NAVALCARNERO, 4. — D'un des
envoyés spéciaux de l'agence Havas :
L'artillerie insurgée a bombardé
toute la journée de mardi les objec-
tifs militaires de Madrid et les re-

tranchements qui entourent la ca-
pitale . Tous les objectifs auraient été
atteints. La réaction des batteries
gouvernementales a été presque
nulle.

Succès insurgés
dans les Asturies

BILBAO, 4. — D'un envoyé spécial
de l'agence Havas : Dans la nuit de
lundi à mardi , les insurgés, profitant
du désarroi dans lequel se trouvaient
les troupes asturiennes , à la suite de
leur échec de la veille, ont attaqué
quelques positions gouvernementa-
les devant Cuero. Ce retranchement
a été rapidement enlev é par sur-
prise. Les troupes du général Fran-
co n 'ont subi aucune perte .

Les insurgés dominent les vallées
de Cuenca et de Valence

PALAMANQUE, 5 (Havas). —
L'- -mée insurgé e a conquis dans la
Sierra del Castano, au sud de Val-
decuenca , de si importantes positions
qu 'elle domine toute la vallée de
Cuenca et de Valence. Après ces
opérations militaires , les moyens de
défense gouvenementaux sont très
diminués.

Tient-on l'un
des ravisseurs

du bébé
Lindbergh ?

La police tchécoslovaque
a arrêté un individu

soupçonné d'être l'un des
complices d'Al Capone

PRAGUE, 4. — La sûreté vient
d'arrêter à Karlovy-Vary (Carlsbad)
un individu qui se faisait passer
pour le cap itaine Mansfield , instruc-
teur à l'aérodrome de Los Angeles.

Il était en possession de trois
faux passeports.

On a trouvé dans ses bagages des
billets de banque en livres sterling
et dollars pour une valeur d'un mil-
lion de couronnes.

Les empreintes digitales, la pho-
tographie et le signalement du soi-
disant Mansfield ont été envoy és
dans le monde entier.

Suivant une communication de la
police autrichienne, il s'agirait d'un
Autrichien nommé Zipko, depuis
longtemps recherché pour assassi-
nat .

De leur côté, les autorités améri-
caines prétendent qu'il s'agirait bien
de Zipko, qui n'est autre qu'un lieu-
tenant du gangster Al Capone, qui
aurait participé à un vol ayant rap-
porté cinq millions de douars à la
bande . Il serait en outre inculpé du
meurtre de trois agents de police.

Des soupçons pèsent également sur
lui quant au rôle qu'il aurait joué
lors de l'enlèvement du bébé Lind-
bergh. Les autorités américaines es-
timent , en effet , que Zipko est un
des hommes qui pourraient éclaircir
jusque dans ses moindres détails
le mystère qui entoure toujours la
mort du bébé Lindbergh.

Enfin , la police de Buenos-Aires
a reconnu dans le pseudo Mansfield
un individu qu'elle recherche pour
s'être livré à la traite des 'blanches.

Actuellement incarcéré à la prison
d'Eger, le pseudo Mansfield , qui par-
le sept langues , raconte ses exploits
comme célèbre aviateur et professeur
d'aéronauti que à Los Angeles. R ra-
conte aussi l'histoire dramati que de
la mort de sa femme au cours d'un
accident d'aviation en Australie. Il
attend calmement son extradition à
Vienne, se prétendant victime d'une
erreur monstrueuse.

Cependant , les autorités tchécoslo-
vaques reçoivent toujours de nou-
velles plaintes venant de Brooklyn.
Paris, Rome, Chicago, Londres,
Changhaï et le Caire.

La grève agricole
de l 'Aisne

est terminée
PARIS, 4 (Havas). — La grève

agricole de l'Aisne est terminée, les
ouvriers agricoles de Seraucourt , les
seuls restant en grève, ont repris le
travail mardi matin après entente
avec leurs patrons.

La transformation du Carrefour de l'Armistice

célèbre Carrefour de 1 Armistice, en forêt de Compicgne aura désor
mais un autre aspect par suite de l'érection d'une statue

du maréchal Foch

ECRIT SUR LE SABLE

Déséquilibre... !
Jeudi 5 août. 117me Jour del

l'an. 32me semaine.
Un sujet de chroni que... ? Ils ne

sont point rares, aujourd 'hui. Jamais
l'actualité ne (ut aussi prodi gue d'é-
vénements dans lesquels nous pou-
vons puiser à la fo i s  un enseigne-
ment et le regret de temps p lus f a -
vorisés.

Tenez... I Avez-vous lu ce que les
journaux annonçaient hier ?
' En Amérique, on a trouvé le corp*s d'u-

ne Jeune femme assassinée. L'enquête Im-
médiatement ouverte a fait découvrir quo
l'assassin était un agent de la police
montée de New-York qui avait dépouillé
sa victime. Le meurtrier a été arrêté.

J' entends d'ici les bonnes gens
murmurer avec e f f r o i  et accable-
ment : « Où allons-nous... ? » comme
ils le font  chaque fo i s  qu'une nou-
velle les choque , les émeut ou les
inquiète.

Car nous sommes ainsi faits.  In-
d i f f é ren t s .  L' abom/ance des faits di-
vers a f f r e u x  nous a cuirassés, mais
nous demeurons sensibles à tout dé-
rangement dans un certain ordre
établi . Nous avons besoin de croire
à la solidité , à l 'équilibre des insti-
tutions. Qu 'un crime soit commis
pa r un gredin , cela n'émeut que no-
tre curiosité. Mais qu 'un policier se
rende coupable d' un assassinat , cela
trouble en nous cette croyance naï-
ve que nous avons en tout ce qui
est officiel . « Où allons-nous ? » di-
sent alors les bonnes gens. Et cela,
signifie : « Mais alors, plus rien
n'existe de ce que l'on croyait soli-
de ? Nous ne pouvons p lus croire eri
rien ? »... Mieux vaut s'arrêter. Je croyais
avoir trouvé un plaisant suje t de
chroni que et je n'ai rencontré qu 'u-
ne occasion nouvelle de médire de
cette époque . A quoi bon, puisque
cela ne sert à rien.

La mode est aux enquêtes. « Que
pensez-vous de ceci ?» « Quelle est
votre opinion sur ce la?» , demande-
t-on aux personnalités les plus mar-
quantes.

Voici, à ce propos, une petite en-
quête amusante : « L'homme est-il
plus heureux que la femme ? » Vous
n'en savez rien et moi non plus. Mais
voici de quoi les hommes et les fem-
mes, ont le plus peur... d'après un!
humoriste.

Les hommes ont la frousse:
De la maladie.
De la douleur.
Du dentiste .
Du coiffeur.
Des grandes revues de nettoyage.
Des histoires de bonne à tout faire.
Des grandes ventes de blanc.
Des jours de soldes, etc.
Les femmes ont très peur :.
Des souris.
Des bruits nocturnes indéfinissa-

bles.
Des premiers cheveux blancs.
Des autres femmes quand elles

sont très séduisantes.
Des araignées velues.
Des balades de contemporains

(quand leur mari en est et que ça
risque de finir  dans les caves).

De la politique (quand leur mari
en fait).

Des fins de mois (quand l'argent
du ménage a disparu un peu trop
vite), etc.

Alain PATIENCE.

Les choses qu'il f au t  dire...
et les autres

ABONNEMENTS
laa 6 moi* 3 mal» Imoi»

Suisse, franco doraicilo . . 15.— 7.50 3.75 1.30
Etrange! . . . . . .  36.— 18.50 9.50 3.50
Prix cédait pour certains pays, se renseigner ¦ notre bareaa
Chang. d adresse 50 c ldexn pr vacance» 50 c par mois d'absence.
TÉLÉPHONE 51.226 CHÈQUES POST IV 178

ANNONCES
14 c le millimètre, mm. 25 mm. Petites annonces locales 10 c b
mm, min. I fr. — Avis tardifs 30, 40 et 50 c — Réclame*
50 c, locales 30 c — Avis mortuaires 20 c, locaux 14 c

Etranger 18 c. le millimètre (une seule insertion minimum 5.—),
Mortuaires 23 c, minimum 8.30. Réclames 60 c. minimum 7.80.

On ignore le sort
des quatorze passagers

BALBOA (Panama), 4. — Un hy-
dravion de la ligne de la côte ouest
de l'Amérique du Sud a disparu
entre Guayaqui l et Cristobal.

L'appareil transportait onze passa-
gers et trois membres d'équipage.
La Compagnie a ordonné immédiate-
ment des recherches et a envoyé
trois hydravions et un avion de
transport.

D'autre part, vingt-deux avions de
la marine croisent sur le parcours
de l'appareil disparu.

L'épave de l'appareil
est découverte

NEW-YORK, 4 (Havas). — L'épa-
ve de l'avion amphibie « Santa Ma-
ria » découverte par un hydravion
du ministère de la marine, à vingt
milles de Cristobal , comprend no-
tamment la culasse d'un moteur , un
bateau en caoutchouc non gonflé et
plusieurs plis postaux .

_ Des avions gouvernementaux con-
t inuent les recherches en vue de dé-
couvrir les survivants.

Un hydravion
américain

disparaît en mer
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RUTH CLERC

— Bernique ! Je n'en crois rien.
Vous partez ? Voulez-vous que je
vous fasse compagnie un bout de
chemin ?

— Pas de refus, merci.
Les deux hommes s'étaient mis en

route, quand dans le voisinage de
la maison Chevalier ils sont arrêtés
par un paysan qui battait èperdu-
iment son cheval. Celui-ci, qui traî-
nait un char de bois, ne réussissait
pas, malgré ses muscles tendus, à
franchir le pont de grange montant
de la ferme.

Le paysan , furieux, invectivait sa
bête de jurons et pleuvaient coups
de bâton et coups de fouet sur sa
pauvre échine.

Scherz, qui supportait moins fa-
cilement, semble-t-il , de voir la souf-
france chez les animeaux que chez
les hommes, suffoquait d'indigna-
tion :

— Si ce n'est pas une honte de
battre ainsi une innocente bête !
s'écria-t-il. Espèce de brute ! Tu n'y
vois goutte.

Il s'approch e du cheval, suant et
haletant , le flatte d'une caresse et
doucement prend les rênes : « Al-
lons, viens, mon beau, viens mainte-
nant . Hue ! Tire ! »

D'un bond , sans qu'il parut faire
le moindre effort , le cheval eut fran-
chi le pont de grange...

... Le crépuscule tombait sur le
vallon . L'air fraîchissait , tandis
qu'une brume légère s'élevait des
rivières et s'épandait sur les prés.

Le vent souffla de la trouée de
Saint-Sulpice. Un vol de corbeaux
traversa la vallée et gagna de hau-
tes futaies en croassant.

— Brrr , marmota Scherz, brrr.
Oiseaux de malheur.

Il faisait presque nuit noire quand
les deux promeneurs s'engagèrent
dans le chemin du « Pré Monsieur».
Solitude complète. A peu de distan-
ce, quelque pâle lumière trouait une
des minuscules fenêtres de la ferme
de Chaux.

— Regardez , dit maître Scherz,
voilà « l'Homme blanc » qui fait sa
sortie accoutumée.

Effectivement , une forme blanche
déambulait dans les prés et parais-
sait venir dans la direction des deux
hommes.

C'était un individu quel que peu
détraqué , probablement , et qui , dès
la nuit tombée, se revêtait d'un drap
blanc , pou r effrayer les gens qui se
risquaient dans ces parages. Dans

la contrée, on le surnommait l'«Hom-
me blanc».

— Ouais ! Ouais ! fit le vieux
Scherz, dépêchons-nous.

—¦ Vous n'avez pourtant pas peur,
dit le père Chevalier. Un homme de
votre force qui sait mater un che-
val comme personne.

— C'te bougre ! C'te « yoquet » 1
Un silence.
Quel ques mètres plus loin , un

chien qui courait en venant en sens
inverse frôla les deux hommes, en
poussant un bref aboi .

— Vous avez vu hein ? C'était «le
Vieux », murmura Scherz qui fris-
sonnait.

— Sornettes, erreurs que vos
idées. Et puis , surtout superstition ,
maître Scherz , oui , superstition.
Abandonnez-les !

— A la revoyance, maître Cheva-
lier, j'vais hâter le pas.

Le malheureux vieillard , à grandes
enjambées , s'élança dans les ténè-
bres pour lui si pleines d'embû-
ches.

IV
UNE VEILLÉE

La « Dame voilée »

Le dimanche matin qui suivit le
retour de Françoise du pays de
Vaud , la famille Chevalier , comme
à l'accoutumée, s'en alla assister au
culte.

Ce fut avec une respectueuse at-
tention que le nombreux auditoire

qui remplissait la petite église écou-
ta le ministre, dont le sermon fut
déclaré excellent.

Les voix tremblotantes et usées
des vieilles gens se mêlèrent à celles
pleines et sonores des jeunes, pour
chanter avec lenteur et componc-
tion les psaumes magnifiques du roi
David.

— Françoise, Françoise ! Bien le
bonjour, appelait-on derrière la jeu-
ne fille , quand , au sortir du temple,
elle rentrait à la maison au côté de
sa mère.

C'étaient Rosette Bovet, Pierre
Gauthey, David-Louis Vaucher, Hen-
ri Champod et Marinette , la préfé-
rée de Françoise.

— Enfin , enfi n , on te revoit ,
Françoise, dit Marinette en passant
avec tendresse son bras sous celui
de son amie. Tu n'as pas idée de
ce que le temps m'a duré , duré.

— Et qu'on te tient pour de bon ,
tu sais, Françoise; oui, nous ne te
laisserons plus partir, déclara Pier-
re. N'est-ce pas vrai , vous autres ?

— Mais oui , mais oui ; il coulera
de l'eau dans le Buttes avant que
je songe à récidiver. Ne craignez
rien. Si le changement était agréa-
ble, je suis tout heureuse d'être ren-
trée dans mon village , Pierre.

Françoise rougissait , un peu em-
barrassée sous le regard qui cher-
chait le sien.

Les Gauthey avaient une parenté
éloignée avec les Chevalier. Pierre

Gauthey était un grand et beau gars,
aux traits virils, aux yeux clairs et
droits.

Du reste, toute cette jeunesse re-
présentait une race vigoureuse, au
bénéfice de la vie saine et morale
qu'avaient menée ses ancêtres.

— Nous aurions grande envie de
vous voir à une veillée chez nous,
cousine Agathe, déclara Pierre qui
s'était rapproché de dame Chevalier;
après ce long temps de récoltes, de
travaux champêtres et... de sépara-
tion surtout. Est-ce que vous ne
trouvez pas ? Faites excuse à mon
sans-gêne, cousine.

— La bonne idée, Pierre ! Alors,
nous allons commencer la série des
veillées puisque l'hiver s'approche.
Ainsi en fut-i l décidé.

* * *
Sept heures "du soir. Des pas ré-

sonnent sur le seuil de la porte d'en-
trée de la maison Chevalier et
Constantin , très en joie, accourt ou-
vrir aux arrivants.

Alors , chacun de prendre place
dans la grande chambre où maître
Chevalier est déjà installé avec une
habituée de la famille, la cousine
Anasthasie Gauthey, tante de Pierre.

— Viens vers moi «lo petet», dit-
elle à Constantin en l'embrassant.
Mais, assieds-toi voir just e au milieu
du lit de repos et tire-toi contre
moi. Là, voilà la bonne place. Tu le
sais, si tu veux garder ce meuble en

bon état de conservation , aie soin
de t'asseoir en son milieu.

Des histoires sont racontées. Les
rires fusent. Les voix égrènent leurs
mélodies. Des sourires, des regards
s'échangent.

Est-ce peut-être un petit vent d'a-
mour qui s'est glissé dans la grande
chambre qui connaît le passé de tant
de générations ?

Si c'est l'amour, il faudra le sai-
sir !

Françoise a pris sa guitare.
Son accompagnement est comme

l'orchestre de mille insectes ailés
dans les bois par un beau jour d'été *

Cependant, Henri Champod en-
tonne la longue romance du soldat
exilé, pleurant sa mère et sa pro-
mise.

Pierre Gauthey et Rosette Bovet
chantent à deux voix :

Combien j 'ai douce souvenance,
Du joli lieu de ma naissance!
Ma sœur, qu'ils étaient beaux ces

[jours d' enfance!-
(Chateaubriand.)

— Bravo ! Bravo ! encore une,
demande le père Chevalier.

— Voulez-vous les « Regrets <*u
voyageur » ?

— Elle est un peu triste, déclare
demoiselle Anasthasie ; allez-y tout
de même.

(A suivre)
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Le bonheur au foyer
dépend de l'harmonie des caractères. Que faire pour assurer
une atmosphère d'entente et créer un bonheur qui dure 1 rjg.
mandez la brochure explicative No 1 à M. W.-W. Châtelain"
psychologue-graphologue, 1, route de Champréveyres, Neuchà\
tel-Monruz (arrêt tram 1 : Favarge), qui vous montresa com"
ment, par l'analyse des caractères, 11 peut vous donner deprécieux conseils. La brochure est envoyée sans frais.

rviLLEGiATUREj^

î Promenades - Excursions - Pensions \u „

l Excursions von Arx j
y DIMANCHE 8 AOUT ;

; COL DES MOSSES - LE SEPEY S
a retour par Montreux u
g Départ 7 heures. Prix : Fr. 12 par personne I
m Inscriptions et programme au Q

J Kiosque Schnirley et Peseux, tél. 61.485 î
m JEUDI 5 AOUT

j Autocar pour Chasserai î
Prix : Fr. 6.— par personne

¦,, Départ : 13 h. 30, place de la Poste |j

| S'inscrire garage Wittwer, tél. 52.668 !

I JEUDI 5 AOUT, en cas de beau temps l

I COURSE A L'ILE DE SAINT-PIERRE i
m 13.45 Neuchâtel 18.45 S
«J 14.05 Saint-Biaise 18.25 t
Z 14.20 La Tène 18.10
m 14.35 Thielle 17.55 „ g
* 14.55 Landeron 17.35 n
f l  15.05 Neuveville 17.25 S
ai 15.30 Ile sud 17.— '
g Ire classe Fr. 2.70 lime classe Fr. 2.20 S
H ^^. u
a Promenade du soir de 20 h. à 21 h. 15 ¦
¦ PRIX Fr. I— ABONNEMENTS Q

j  * •

I \pARAGE HIRONDEUESA J FYPUt'QÎfHl Ç "
ii %̂^̂ uctâfei\jp Miuraïuos j
1 £ $ k ^ ± i a*r Jeudi 5 août 1937 g
| MONT-SOLEIL D*rt: 13 h- 8%rlx , ft, 6.50. !
H VENDREDI 6 AOUT

% VUE DES ALPES - TOUR DE SUISSE S
-j Départ : 13 heures et demie Prix : Fr. 2.50. J
S 'Tf."°" Librairie Dubois T,Kr

| EXCURSIONS PATTHEY j
g JEUDI LE S AOUT j

g Saut du Doubs ;'-:¦,;rrr;5;_" \
~ VENDREDI LE 6 AOUT :]

S VUE DES ALPES - Passage du Tour de Suisse ï
! Départ à 14 heures. Prix : Pr. 2.50 \
'f] LES 10 et 11 AOUT Ô

S GRIMSEL et FURKA IUU
GÎACIER DU RHONE |

J Départ à 6 h. 30. Prix : Fr. 43.— ¦E voyage et entretien compris
; ; ,  Programmes et Inscriptions au GARAGE PATTHEY, g
J téléphone 53.016, ou au magasin de cigares JACOT- |
¦ FAVRE, vis-à-vis de la poste, téléphone 53.414. B

Actualité brûlante d'un avenir certain !
La culture du i

r~m CHAMPIGNON
r T̂™  ̂ Consommation toujours croissante

>V//*̂ ii Prix extrêmement rémunérateur
IW S *\ JE Passe-temps fructueux

Un simple local inutilisé suffit
Demander brochures gratuites : S. 4, Industries
Continentales du Champ ignon, Pavement 93,
Lausanne. AS 16,270 L ;
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A louer, pour date à conve-
nir, à dame seule, un

appartement
d'une chambre et cuisine. —
Chauffage central. Ed. Witt-
wer, Moulins 9.

A louer , Immédiatement ou
pour époque à convenir,

rue Saint-Honoré
deux pièces et cuisine au 1er
étage, comme appartement ou
bureaux ; chauffage central.
S'adresser Etude Pierre Wa-
vre, avocat.

Pour le 24 décem-
bre 1037, à remettre
très beau 1er étage,
trois chambres, vé-
randa et dépendan-
ces. Parc» 77. Pour
•traiter, s'adresser à
M. Cb.-U. Perret, Cô-
te 89, tél. 53.453. *

A louer
deux appartements

de deux chambres, cuisine et
dépendances, Fausses-Brayes
15, rez-de-chaussée et 3me
étage. S'adresser Seyon 10,
3mo étage.

Petit meublé £^et au soleil. — S'adresser
Evole 8, 3me.

A xouer a

Colombier
beau logement d'une cham-
bre, alcôve et cuisine, remis
entièrement à neuf. Magasin
Burrl, Colombier. 

A I/OUJER POUB
*PO<l*UE A CONVE-
NIR logement d'une
chambre, cuisine et
dépendances près du
centre de la ville.
Etude Jeanneret &
Soguel, Mole 10.

CORCELLES
Grande Rue 5, à louer tout

de suite, un 1er étage trois
chambres, chauffage central,
balcon, jardin , etc. ¦*•

Au centre de la ville
à louer pour tout de suite
bel appartement de TROIS
CHAMBRES, cuisine, dépen-
dances. Etude Balllod et Ber-
ger \ •

Fbg de la Gare,
à remettre apparte-
ment de trois cham-
bres, très favorable-
ment situé. Tue. —
Etude Petitpierre &
Hotz. 
POUR ÉPOQUE A CONVENIR

rue du Manège
à louer dans immeuble mo-
derne beaux appartements de
DEUX, TROIS OU QUATRE
CHAMBRES, chambre de
bains, chauffage central gé-
néral, ascenseur, service de
concierge. Etude Baillera et
Berger. *

A louer tout de suite ou
date à convenir M A I S O N
en parfalt état, cinq cham-
bres, cuisine, galetas, cave et
magasin. Conviendrait pour
pension alimentaire ou tout
autre commerce ou atelier. —
Prix modéré. Rue Fleury 18.
Pour visiter, s'adresser rue
Fleury 16.

Banque Cantonale
Nous avons encore disponi-

ble un espace à louer au 3me
étage de notre hôtel, côté sud.

Conviendrait spécialement
pour BUREAUX. Répartition
au gré du locataire.

GARAGES, situés à proxi-
mité du centre , à louer à de
très favorables conditions. —
Etude Petitpierre et Hotz.

Sur la Boucle *

Appartement ou bureau
à remettre pour tout de suite,
TROIS PIÈCES, cuisine et dé-
pendances. Locaux remis à
neuf. Etude Baillod et Berger.

A louer au centre, apparte-
ment de trois chambres, dont
deux grandes et pièce indé-
pendante. Central, bain. —
Prix : 85 fr. — Etude Petit-
pierre et Hotz .

POUR TOUT DE SUITE, à
louer,

Avenue du 1er Mars 20
bel appartement de QUATRE
CHAMBRES, dépendances,
aveo ou sans service de con-
cierge. Prix modeste. Etude
Balllod et Berger. *

A PROXIMITÉ DU TRAM
A louer, pour tout de suite,

à l'ouest de la ville
beaux appartements ensoleil-
lés de DEUX CHAMBRES,
cuisine, chambre de bains,
chauffage central, dépendan-
ces, part au Jardin. Etude
Balllod et Berger. *

Sablons, à remet-
tre appartement spa-
cieux de quatre
chambres, complète-
ment remis à neuf,
avec chauffage cen-
tral, salle de bains,
balcon et jardin. —
Etude Petitpierre &
Hotz. 

Avantageux
A louer au centre, agréa-

ble appartement de trois ou
quatre pièces. — Demander
1 adresse du No 194 au bureau
de la Feuille d'avis.

Fahys 25
A louer, pour ie 1er sep-

tembre ou époque à conve-
nir : logement de trois cham-
bres et dépendances. S'adres-
ser à E. Bolllet, Fahys 73.

CORCELLES
Pour cas Imprévu & louer

pour époque & convenir ap-
partement de trois pièces, bal-
cons, bain , eau chaude, chauf-
fage général , vue superbe. —
Demander l'adresse du No 312
au bureau de la Feuille d'a-
vts. •

Etude Brauen
NOTAIRES

7, Hôpital Tél. 51.195

A LOUER :
Fbg du Château, 8 chambres,

confort.
Rue de la Serre, 4 et 6 cham-

bres.
Passage St-Jean, 6 chambres.
Rue Matlle, 5-6 chambres.
Vleux-Chatel, 5 chambres.
Fbg de la Gare, 4-5 chambres,

confort.
Sablons, 4-5 chambres, con-

fort.
Evole, 4-5 chambres, confort.
Quai Godet , 4-5 chambres.
Seyon, 4-5 chambres.
Pourtalès, 4 chambres.
Pertuls du Soc, 3 chambres.
Fontaine-André, beaux loge-

ments de 3 chambres.
Moulins, 2-5 chambres.
Oratoire, 3 chambres.
Rue Fleury, 3 chambres.
Tertre, 2.3 chambres.
Ecluse, 2-3 chambres.
Grand'Rue, 2 chambres.
Rocher, 2 chambres.
Fausses-Brayes, 2 chambres.
Hôpital , 2 chambres.
Temple-Neuf , 2 chambres.
Côte, 2 chambres.
Châtean, 1 ct 3 chambres.
Pommier, 1 chambre.
Serre, l chambre.
Locaux pour bureaux, maga-

sin, ateliers, caves, atelier
pour peintre ou photogra-
phe, garage.

a—m—^¦¦̂ ¦m—^cn^ *̂*i

A louer tout de suite ou
pour époque à convenir,

beaux logements
de trois, quatre et cinq cham-
bres. Confort. Vue. Condi-
tions avantageuses. — H.
Schwelngruber, 12, faubourg
de l'Hôpital. Tél. 52.601.

Rocher, à remettre
appartement de trois
chambres, avec jar-
ilin. Vue. — Etude
Petitpierre & Hotz.

Pour le 24 septembre pro-
chain, A LOUER

appartement ,
de trois chambres, cuisine,
bûcher, chambre haute et
cave. S'adresser rue Louis-
Favre No 7. *

Côte, à remettre
appartement de qua-
tre chambres, avec
grande terrasse. Jar-
din, vue étendue.
Prix: Fr. 8©.—. Etude
Petitpierre & Hotz.

POUR TOUT DE SUITE

Faubourg de l'Hôpital
Très bel appartement com-

prenant SIX CHAMBRES, vas-
tes et ensoleillées , chambre de
bains peut-être installée à la
demande du preneur, dépen-
dances. Etude BaUlod et Ber-
ger. *

A louer

appartement
de deux pièces, situation
agréable, confort. S'adresser
Crêt Taconnet 42, au 1er, sa-
medi excepté. *

Rue du Manège, â
remettre dans mal-
son moderne ap-
partement de trois
chambres, salle de
bains, chauffage cen-
tral. — Etude Petit-
pierre & Hotz.

Jolie chambre pour mon-
sieur. Poteaux 2, 3me.

A louer chambre, soleil et
vue. Saars 7.
CHAMBRE INDÉPENDANTE

vue sur le lac. Demander l'a-
dresse du No 336 au bureau
de la Feuille d'avis. 

Belle chambre, tout confort.
Grand'Rue 2, 2me. *

JOLIE CHAMBRE
au soleil, aveo confort, à louer
à monsieur rangé. S'adresser
rue de Flandres 1, au 3me. *

CHAMBRE au SOLEIL meu-
blée ou non. Evole 35, 3me à
droite.

Bonno pension bourgeoise.
Faubourg de l'Hôpital 9. *

CUISINE VÉGÉTARUSNNE
ou non, pour dames et mes-
sieurs. Jaccard , Musée 7, rez-
de-chaussée. Tél. 61.773.

On cherche

commissionnaire
hors des écoles. Entrée tout
de suite. Se présenter au ma-
gasin Savoie-Petitplerre S. A.

Passage
Tour de Suisse

On cherche vendeurs pour
Jolies cartes des coureurs. Dé-
pôt 6 fr . Commission. S'adres-
ser vendredi 6 août. Buffet
Gare C. F. F., Neuchâtel, 3me
classe, de 13 à 14 heures.

On demande tout; de suite
une

jeune fille
de la ville pour aider dans
un ménage, pour 15 Jours. —
Demander l'adresse du No 352
au bureau de la Feuille
d'avis. 

ON CHERCHE
un Jeune homme de 16 à 18
ans, sachant traire et connais-
sant les travaux de campagne.
S'adresser a, M. Mléviile, Cha-
tiilon sur Bevaix.

On demande

jeune fille
propre, active et honnête,
pour aider aux travaux du
ménage dans petite famille où
elle serait entièrement nour-
rie. Pourrait coucher chez
ses parents. Faire offres avec
prétentions sous chiffres R.
S. 354 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune couturière
OU ASSUJETTIE

très sérieuse et habile, ayant
beaucoup de goût dans le
métier , est demandée ; bonne
occasion d'apprendre la coupe
et plus tard de diriger un
atelier ; nourrie et logée. —
Faire offres écrites détnlllées
& cse postale 154, Neuchâtel.

La Fabrique d'horlogerie Le
Coultre et Cie, au Sentier
(vallée de Joux), engagerait
pour son atelier de galnerle,

ouvrières ,
ayant fait apprentissage de
galnerle ou éventueUement de
reliure. Situation assurée. En-
trée immédiate ou époque &
convenir. Adresser offres avec
certificats et références.

On demande

bonne à tout faire
sachant BIEN cuire, pour pe-
tit ménage, environs de Neu-
chfttel . Entrée à convenir. —
Adresser 'offres aveo certifi-
cats exigés, à B. V. 342 au
bureau de la Feuille d'avis.
Pension-famille soignée cher-

che

bonne à fout faire
propre, ayant de l'initiative
et sachant très bien cuire. —
Bons gages. — Faire offres
avec photographie et certifi-
cats sous S. W. 311 au' bureau
de la Feuille d'avis. •

Publicité
On demande agent

routine, monsieur âgé
préféré si persuasif ,
petit fixe et commis-
sion. Publication con-
nue. Ecrire sous G. E.
334 au bureau de la
Feuille d'avis.

(NI certificat, ni
timbre-poste.)

La Pouponnière Neucli âte-
loise, aux Brenets (Neuchâ-
tel), demande personne ro-
buste et dévouée, sachant

cuisiner seule
et connaissant les travaux
d'entretien d'un ménage soi-
gné, ainsi qu'une

jeune fille
de 16 à 18 ans, comme aide-
ménagère. — Adresser les of-
fres accompagnées de certifi-
cats et d'une photographie, à
la Direction aux Brenets.

Beau choix
de cartes de visite

& prix avantageux
au bureau du journal

On cherche
Jeune chauffeur célibataire,
pour maison particulière si-
tuée à la campagne. Endroit
solitaire. Travaux divers en
plus du service d'auto. Offres
sous chiffres P. 2885 N., à
Publicitas, Neuchâtel.

On cherche, pour le 15 août

jeune fille
au courant de tous les tra-
vaux du ménage, ayant quel-
ques notions de cuisine. —
Offres au Cinéma du Casino,
FLEURIER, téléphone 114.

Jeune fille
de confiance, cherche place à
Neuchâtel-vllle pour le début
de septembre, pour

APPRENDRE A CUIRE .
Petits gages désirés. Offres à
V. Gigon , Kâppellhofstrasse
12, Soleure.

Cabinet dentaire
LE DOCTEUR

Alfred Nicati
MÉDECIN - CHIRURGIEN
et MÉDECIN -DENTISTE

recevra cette année
pendant le mois d'août

lundi, mardi,
vendredi, samedi

de 9 à 12 h. et de 14 à 16 h.

14, Beaux-Arts, 14

D' STAUFFER
DE RETOUR

reçoit de 11 -12 h. et de
1 - 2 h. tous les jours

W RACINE
absent

Jeune homme
de 17 ans et demi, cherche
place pour n'Importe quel em-
ploi , mais chez pêcheur , de
préférence , où il serait nourri
et logé. Entrée Immédiate, —
Demander l'adresse du No 353
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche place pour gar-
çon de 16 ans comme

volontaire
« au pair », éventuellement
paiement supplémentaire de
notre part. F. A. Bachmann,
SCHOENENWERD (Soleure).

P21869Qn
Famille du canton d'Argo-

vle cherche à placer sa Jeune
fille de 16 ans comme

VOLONTAIRE
si possible auprès d'enfants,
dans bonne famille suisse
française, où elle aurait l'oc-
casion d'apprendre la langue.
Bons soins demandés. — Lilly
Dttrst , bureau du téléphone,
Bremgarten ( Argovle ).

Jeune fille
de 17 ans, cherche place d'ai-
de au ménage ou pour faire
l'ouvrage seule dans un mé-
nage de deux personnes. Sait
bien cuire et coudre. Préfère
NeutThâtel ou environs. Entrée
1er ou 15 septembre. S'adres-
ser à Anna Koch, Schtttzen-
strasse 1, DIETIKON (Zu-
rich).

M A R I A G E
Dame ayant de bonnes re-

lations 6e recommande comme
intermédiaire aux personnes
désirant se créer foyer heu-
reux, discrétion, succès. Case
transit 456, Berne. SA1385BC

MARIAGE
Monsieur, 29 ans, présen-

tant bien, sérieux et affec-
tueux, désire connaître 'une
personne sérieuse, ayant avoir,
pour fonder un foyer et re-
prendre un commerce. Pas
sérieux s'abstenir. Ecrire pos-
te restante No 9, Neuchâtel.

- FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL HHHB-—

Représentants énergiques
sont demandés

pour visiter la clientèle particulière. Mise au courant. Provi-
sion et garantie d'existence sous forme de fixe hebdomadaire
stipulé par contrat. Faire offres avec indication des occupa-
tions antérieures et en Joignant photo, sous chiffre 18050,
Annonces-Suisses S. A., Neuchâtel. SA18050LZ

Les enfants de feu
! Alice SCHENKER, ainsi

que toute la parenté, re-
mercient de tout cœur
les personnes qui leur
ont témoigné do la sym-
pathie dans le deuil dou-
loureux qu'ils viennent
de traverser.

Port d'Hauterlve,
le 4 août 1937.

Le cabinet dentaire
11, rue de l'Hôpital

est ouvert de 9 h. à midi et de 14 à 17 h.

C. Humbert-Prince
P 2789 N Médecin-dentiste Tél. 52.311
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Restaurant de la Rotonde
NEUCHATEL

Spécialités de poissons du lac, truites vivantes, croûtes
aux morilles, petits coqs à la broche. Cuisine au beurre
ON PREND DES PENSIONNAIRES - Prix modérés

Le nouveau tenancier : R. STUDER.

I 

c'est le prix d'un verre de M
2 dl. de sirop préparé chez I §
soi avec nos extraits pour r |
sirops. m
En venle partout Mode d'emploi sur i |
le flacon. Préparalion simple. | ;
Dr A.WANDER Prîx 70 cls ||
S.A. BERNE 1

Voilà la bonne affaire

Chapeaux pour dames
très bon marché

¦

Tous nos chapeaux en lin, panama,
piqué cloqué, sur tables spéciales,

ail choix

-j 5o 290 390

Un immense lot

dlcipe<UlX modèles

I 1- 2.- 3- 5- |
Grand arrivage de chapeaux
en feutre lapin ou mérinos, formes

et teintes nouvelles

vend bon et bon marché

VÉHICULES A MOTEURS El I
BICYCLETTES D'OCCASION I

JM
Cette rubrique paraît les mardis, Jeudis et samedis f '

f U DVCI  EQ  On demande à ache-

neuve, dernier modèle, 14 moteur 1/8 it 'â
HP., six cylindres, prix
trè3 Intéressant. Ecrire 125 volts, en parfalt état uj
No A. 136/6 X., Publicitas, de marche. — E. Salchll, 9
Genève. AS16136G Vllllers. /-i

I Pour les I
I Vacances I

1 séné d'articles très
I avantageux 1
m MANTEAUX DE BAIN Q90 II très jolies teintes fantaisie, m̂ %

25.—, 19.50, 15.35, ^^
I SHORT UN O90 I. | façon fantaisie, teintes nouvelles, ^  ̂ j

7.50 et *aW

COSTUMES DE BAIN O90!' ! laine, pour dames et messieurs, -Jjffl I
12.50, 8.25, 5.90, 4.50, *aW

VALISE POUR LE BAIN M Su
jj |j toile caoutchoutée, te intes fantaisie, ifrBl

depuis ^ur

Pour messieurs
COMPLETS SPORT |

jj fâ 3 pièces , pantalon , polf et long, JSt ̂j k
H toutes les teintes mode. «¦» Z2f " F88.—, 78.—, 68.—, 58.—, TT «r i

1 VESTONS D'ÉTÉ »¦
H coutil ou popeline, ĵ ¦ I

11.50, 8.25, 7.50, W ¦

PANTALONS flanelle <{%4&SQ
I façon tennis, K ¦

25.—, 18.50, 14.50, ¦ ¦

Pour dames
COSTUMES OC
| 3 pièces, j aque t t e , jupe et jupe- T| Tm -** I

pantalon, en tissu sport laine âW mmW u)

ï JUPE-PANTALON 790
I lainage, coupe parfaite B

i PULLOVERS <95
B laine, petites manches, 3.90 et I

La source de la qualité
et du bon marché \

A VENDRE pour cause de maladie

commerce de vins
encavage

MAISON AVEC CAVE, pressoir, bouteiller, avec ou sans
vignoble. — Adresser offres écrites à C. V. 338 au
bureau de la Feuille d'avis.

e ~ ¦—sa

~ .-raj ;:*r | COMMUNE

iSlli de
Hp BOUDRY

Miseje bois
Le samedi 7 août 1937, dès

14 heures, la Commune de
Boudry exposera en vente, par
vola d'enchères publiques,
dans sa foret des Buges D.
10, les bols suivants :

13 stères chêne, 50 stères
foyard, 270 fagots, 9 rangs
chêne, 6 piquets chêne.

Rendez-vous des mlseurs à
14 heures & la guérite des
Buges.

Boudry, le 31 Juillet 1937.
Conseil communal.

BEAU CHOIX ni:
CARTES DE VISITE
an bureau du journal

intéressante
Placement assuré. Superbe

propriété, avec grand parc,
vue étendue sur le lac et les
Alpes, nombreux grands ar-
bres. Jet d'eau, deux fontai-
nes, lisière forêt, conviendrait
sous tous rapports comme
maison de retraite.

Monsieur solvable serait
amateur. 11 demande un asso-
cié sérieux. — Adresser offres
écrites à O. L. 964 au bureau
de la Feuille d'avis.

Terrains à vendre
aux Guches, derrière le châ-
teau sur Peseux et aux Dral-
zes sur Neuchâtel, à des prix
variant de 4 fr . à 6 fr. le m>.
Superbes chésaux à bâtir. On
laisserait en hypothèque en
premier rang les 4/5 du prix
de vente.

S'adresser pour tous rensei-
gnements en l'Etude de Me
Max Fallet, avocat et notaire,

u """"""'I lll l II II UIIÎ MfflrîlWHBa v J Zmt W T Ji JT ¦°jnH|;s «i*K à ¦»! W I "J M "Tg
HBntBBBBBÉBKBraBIBl

j Jolie
m poussette

grise, Royal-Eka, en parfalt
état. — Ecluse 57, 4me étage.

I Magasins
Meier...
le fameux cigare « Plccolo »
à 50 c. le paquet, aussi bon
que d'autres marques à 70 c,
encore cinq boites de sardi-
nes à 95 c, profitez 1 encore

I les deux boîtes de thon Albo
à 85 c. et les deux boîtes
d'anchois aux câpres à 1.05,
| goûtez surtout ces derniers,
¦ c'est un régal, c'est fameux.

I Garantis 5 ans _*_$
-i neufs... même contre les rls-
j ques du chauffage central.

Pour les visiter, il n'est pas
i nécessaire d'acheter... c'est

B aveo plaisir que nous voua
a donnerons toutes Indications.
I MEUBLES S. MEYER. fau-

i bourg du Lac 31, Neuchâtel.
j Tous les mardis et vendre-

dis, à vendre,

I belles mûres
à 90 c. le kilo. E. Coste,
Grand 'Ruau, Serrières. — Tél.
No 51.724. 

i Belles
pommes de terre
blanches, au prix du j our,

j  chez M. Paul FALLET,
Chézard.

Poissons
Truites portions vivantes

I Truites du lac
i Palées - Bondelles

Brochets - Anguilles

Perches à frire
écaillées à 1 fr. la livre

Filets de perches
à Fr. 2.75 la livre

¦¦ Soles d'Ostende
Colin . Cabillaud

I Filets de cabillaud

Volailles
, Poulets de Bresse

*j Poulets du pays
a Poules à bouillir

| Au magasin de comestibles
SEINET FILS S.A.

9 Rue des Epancheurs 6
I I Téléphone 51.071

Pour la plage
ou la montagne

! n'oubliez pas votre
.; flacon t

d'AN-TI-PK
Prix du flacon

Fr. 1.50
PHARMACIE |

F.TRIPET I
| Seyon 4 NEUCHATEL I
1 Tél. 51.144 * |

I Crémerie
du Chalet

Seyon 2 bis
Tél. 52.604

] Pour plage et montagne
g Saucissons

de campagne
j Saucissons secs
I Salami
1 Conserves en

I tous genres

Ceintures
enveloppantes, ventrières, pour
grossesses, descentes d'esto-
macs, contre obésité, etc. BAS
PRIX. Envols à chol*. Indi-
quer genre désiré. P.. Michel,
spécialiste, Mercerie 3, Lau-
sanne.

Sirops qualité supérieure
Orange
Bergamote
Fraises
Framboises

le litre Fr. 2.20 s/verre
le % litre Fr. 1.20 s/verre

Service d'escompte
neuchâtelois et Jurassien
et livraisons & domicile

VITA NOVA
Seyon 24 Tél. 53.303

DIVAN
à vendre, peu usagé, 22 fr„ et
barque à voile (Jouet), 5 îr.
S'adresser le matin, Manège
3, rez-de-chaussée.

r\mJOmwX i\

107o
sur tous les

SACS DE DAME
blancs et en lin
article depuis Fr. 2.80

E.B1EDERMANN
RUE DU BASSIN

Neuchâtel

———^™— ~̂™^^
ESSUIE-MAIN

depuis 55 e.
I LINGES nid d'abeille
' depuis 70 c.
! LINGES DE BAIN

10%
JAMAIS

SI BEAU CHOIX
chez

Guye-Prêtre
', Rn.int.-TTnTi rvrÂ N'iiTYift- 'Tïrnw

I

NOS RÉVISIONS I
et RÉPARATIONS §||

DE RADIOS
de toutes marques, Uu
sont exécutées avec KT
le plus grand soin Ma
par un spécialiste. I-V ;

Livraison rapide ';
Prix très raisonnables WÊ

%̂

•Jfcï BS Mk & W3,
^Tf iFTBI ÏITi

R A D IO
Ruelle Dublê 1 j ' - •

\ ¦ Rua du Temple-Neuf R
; | NEUCHATEL !"
H Tél. 53.392 H

RIDES
précoces, ainsi que les
impuretés du teint dispa-
raissent par l'emploi de
l'Huile des Alpes BAUARI
Nourrit , assouplit et net-
toie l'épiderme, produit
naturel.
Flacons & Fr. 3.75 et 7.—

Pharmacie M. Droz
2, rue Saint-Maurice - rue

du Concert
et toutes pharmacies.

,^^.^mm.^Ammmmmmir^^m^^^^^mm^^^^^^^n

Epicerie-Laiterie-
Primeurs

à remettre cause santé. Deux
arcades superbes, sur bon pas-
sage, à Genève. Belle installa-
tion. Chiffre d'affaires inté-
ressant et prouvé. Bonne
existence pour ménage tra-
vailleur. (Il faut dans les 15
mille francs pour traiter.) On
mettrait au courant person-
ne non du métier. Ecrire sous
chiffre S. 34866 X., à Publi-
citas, Genève. AS16137G

*BB *£»« ¦¦¦¦ BiHH

Pressoir
Bucher-Gyger, d'une conte-
nance de 800 litres environ,
en fonte, corbeille ronde, trois
multiplications. Prix 350 fr.
S'adresser à H. Flad, Erlen-
bach, canton de Zurich.

¦ESBKHBBB
MYRTILLES DES ALPES

première qualité, 10 kg. 5 fr.
30 c. ; 5 kg., fr. 2.95. Contre
remboursement depuis ici. —
E. Campana, Export, Magllo
dl Colla. AS13270

Myrtilles des Alpes
5 kg. Pr. 2.75 ; 10 kg. Pr. 5.30
PEDRIOLI, N„ 10, Belllnzone.

Belle; mûres
à 90 c. le kilo. Marchan-

dise de Ire qualité

G. Duvoisin
«La Traversière»

COLOMBIER
Tél. 63.464 

A vendre

belle maculature
à 10 fr. les 100 kg. — Offres
sous P 2837 N Publicitas,
Vniif>li<îtnl O 000^7 "KT

___f_WËBt___

Peintures en boîtes
Couleurs
Vernis copal
Huile de lin
Céruse
Blanc de zinc
Siccatif
Carbolinêum
Tropical

'• 4Ë$HATO.
Timbres escompte N. J.

Pressant
Qui prêterait 350 francs à

personne momentanément gê-
née et ayant place stable. —
Remboursement selon entente.
Charles Perret, Vie d'Etra, la
Coudre.

Croixjjleue
Course en bateau
Vendredi soir 6 ct, à

20 h. FANFARE
Invitation cordiale à chacun

; LL 1 ' 5 VIII 37 aggBBggaBBgBBlHBBaaHBBgg  ̂ 3 il i
Administration : 1, rue dn Temple-Neuf. nm ma «s tam «k ma on SB mm M Emplacement* spéciaux exigés, 20 °/o

Rédaction : 3, rue du Temple-Neuf. H f "  M M  f / ® m JR S B é\ fû S de surcharge.

Bureaux ouverts de 7 h. 30 à 12 h. et de ËLj -̂  aaaW atm aatt S Ê ;***, A&*S ^
«W «S (tt m& âTa W A **M Atï̂ m l a i  

^̂ «I MT Ô. iLsaa A**M 4Ê* ̂ tx S 
Les avis tardifs 

et les avis mortnairei
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu 'à midi. JT* f f £  § f i  S B E _JP M %  â fB  B 1 H T̂ B BL€  ̂ S l Ê SL *  S B  8! E S  ÉTS S £2 S 

sont reçus 
an plusj ard jusqu 'à 5 h.

Régie extra - cantonale : Annonces- j_ W_j  vhJÊL SL ÉL Sa m^t^t* OjSL QJEL *M £ *€_? 4̂L ^mar* -JL W m_r &4JSL -Bk> S E&. ¦» M. EL m̂am4 k\\ La rédaction ne répond pas des manus-
Suisses S. A, Neuchâtel et succnnales. m̂ ^̂ ~ "~ mt W W ^^ '~"~ ^̂ —— — *r mm m —w —¦— —w mj tm^mf  ̂ •» —w w crits et ne se charge pas de les renvoyé»

Les annonces sont reçnes jusqu'à 14 h. (grandes annonces 9 h.), le vendredi jusqu'à 17 h. pour le numéro du lundi.

il Actuellement
GRANDE VENTE DE I \

1 JH^arf umerîe 1
Tous nos articles sont de
première qualité et surtout IJ

Hf Sf -W^^^'l

11 Eau de Cologne naturelle-chy- q
mi pre 70 %, très bonne qualité, en #K  :i
\M jolis flacons très pratiques, le _ M ^  | ;
;; • flacon Il -ty ;

: ' j Eau de Cologne 60 %, qualité .̂ ^25 I ^I l  recommandée, le grand flacon J \- \
; ,' fantaisie mmm | |

Eau de Cologne j
! double 60 %, bonne qualité, fermeture bakélite, | J

j UflJSttetli j
| Eau de lavande M g ,i
Jm 60 %, très bien parfumée, le H Égif« I "^flacon r wrwmw

Savon de toilette f k  mu I |
à la glycérine, emballage cello- tm _ [ u %  I 'i
phane, la pièce uémaUW f |

/^̂ ^^̂ ^̂  Savon de 

toilette 

|
m M ^ -̂ Â ê̂SK 

an lait de son> ïe 9E M
uïï Plll!rV -rtîlllIilll: lli<^ morceau > environ  ̂ % B l '<

\M pipp*̂  170 gr U aiêt4& : s
|

;¦ Savon très fin _  P»
-fl aux AMANDES AMÈRES, mous- m ^56 f 

¦

j  seux , le gros pain U *%Wa W ~i

] 3 savons glycérine CA I ¦¦
' j emballage cellophane, mm nfcBp

[ I  les 3 pièces mmw %m i S
I 3 morceaux savon AC* |  pour le bain , différents parfums, tm %5 

 ̂
r ]

I les 3 morceaux, environ 510 gr. ivv  I '\

> . -u Brosses à dents AP <
| : 4 bonne qualité d'usage, au choix, mm B *$A \
9 -45 et mlm_f  |

I Brosses à dents CAiJB qnalité recommandée , en étui cel-  ̂ BB|
I luloïd , au choix -.95 et ¦ V V I F

 ̂
Brosses à cheveux *P B

j système pneumatique, belle gran- tm -ag nh I j
U_ d'e form e, au choix . . . .  1.25 et Ut v t af

. ] Brosses à cheveux éf o m»
j bois laqué, bon crin , au choix , mt <SJB 

 ̂| ï

B Brosse à cheveux ^8Q .̂ -
I très belle qualité, bois chêne, fond K uw& I \

I métal , très avantageux B 1

¦ Brosse à habits tm BK
i I bois laqué, très bons crins . . . .  ¦ ut̂ Mw \

Voyez, notre grande vitrine spéciale J



Des déclarations
significatives

du comte Ciano

Le rapprochement italo-anglais

I>e ministre italien
des affaires étrangères
prononce des paroles

rassurantes
LONDRES , 4. — Dans des décla-

tations fa i tes  à un journaliste amé-
ricain par le comte Ciano, ministre
des a f f a i r e s  étrangères d'Italie , et
publiées par l' ambassade d 'Italie à
Londres, le gendre du duce exprime
l'avis qu'un grand pas vient d'être
fa i t  en vue d'améliorer l'atmosphère
et atténuer, ou même faire entière-
ment disparaître la méfiance réci-
proque. Les récents discours impor-
tants de MM. Eden et D u f f  Cooper
ont ouvert la voie à l 'échange im-
portant de lettres entre Mussolini et
le premier ministre britanni que . I l
existe à l 'heure actuelle un désir
sincère d'entente réciproque, d' au-
tant p lus que les deux parties se
sont dé clarées d'accord pour recon-
naître que les intérêts britanniques
et italiens en Méditerranée ainsi que
partout ailleurs ne sauraient donner
lieu à des conflits entre eux. Le
comte Ciano a ajouté que lui-même
avait la ferme conviction que les
intérêts des deux Etats, bien loin
d 'être opposés , se complètent.

ta satisfaction des milieux
officiels britanniques

PARIS, 4 (Havas). — Dans les
cercles bien informés britanniques,
on confirme la satisfaction qu'ont
causée à Londres les déclarations du
comte Ciano à une agence de presse
étrangère. On y voi t une réplique
heureuse aux récents discours de M.
Eden à la Chambre des Communes,
dans lesquels le secrétaire d'Etat
avait affirmé que rien ne s'opposait
à une entente de la Grande-Bretagne
et de l'Italie en Méditerranée. Ainsi,
ajoute-t-on, les ministres des affaires
étrangères, comme les chefs des gou-
vernements des deux pays, se trou-
vent d'accord pour souhaiter l'amé-
lioration des rapports anglo-italiens.
A cela se bornent pour le moment
les négociations en cours, et, dit-on
dans les milieux bien informés, il
restera à traduire dans les faits les
intentions ainsi exprimées.

Aujourd'hui comme hier, on insiste
par ailleurs sur le fait que l'amé-
lioration souhaitée entre Rome et
Londres ne saurait comporter au-
cune altération de l'amitié franco-
britannique qui demeure la pierre
angulaire d'e la politique britanni-
que.

Il n 'est pas besoin , affirme-t-on
dans les milieux autorisés, de se ré-
férer à la vieille méthode des allian-
ces qui ne correspond plus aux dé-
sirs du peuple britannique, pour
pouvoir constater qu'en aucun mo-
ment une entente entre Paris et
Londres n'a été aussi grande ni jugée
aussi indispensable au maintien de
la paix en Europe.
&rAV-Ayzzs *xvz<x&ÀVAysyyA 'JA,̂ ^

Nouvelles de partout
EN S U I S S E

* Le Conseil d'Etat de Genève a pris
connaissance du fait que l'usine de ci-
ment de Vernler a déposé une plainte
pénale en concurrence déloyale contre le
trust suisse des ciments. Il a donné l'or-
dre au département Intéressé de sui-
vre cette affaire.

* L'un des ballonnets qui ont pris
leur envol au cours de la journée du
meeting International d'aviation consa-
crée à la Jeunesse a été retrouvé dans
un champ en Bessarabie, sur la mer
Noire, à 1550 km. de Zurich.

* Pendant le marché de bétail qui se
tenait à Bomont, une génisse a échappé
à la surveillance de son propriétaire, a
traversé à toute allure la place du mar-
ché et a renversé Mme Auguste Vallé-
lian et son petit garçon. Piétlnée par
l'animal , Mme Valléllan a été gravement
blessée. Elle a, en effet , plusieurs côtes
fracturées et une perforation du pou-
mon. L'enfant n'a pas eu de mal.

A L ' É T R A N G E R
* La grève a été déclenchée, mercredi

matin, dans les exploitations agricoles
de Perenchies, Premesques, Houplines et
Verlinghem (noi-d-est de la France).

D'autre part , dans la région d'Armen-
tléres 150 ouvriers agricoles ont cessé le
travail ; lia réclament la signature d'un
contrat collectif. Les moissons sont pres-
que entièrement coupées mais non ren-
trées.

* Le tunnel vosglen allant de Mar-
kisch à Saint-Dlé, qui vient d'être ache-
vé, sera inauguré dimanche prochain par
le président de la république. La presse
alsacienne lui attache une grande Im-
portance politique et économique et
constate notamment que ce tunnel amé-
liorera notablement les communications
ferroviaires d'une part entre Sélestat et
Saint-Dlé, Lunéville, Nancy et Paris
d'autre part. Les travaux ont duré trois
ans et demi , de mal 1933 à novembre
1936. La pose des voies s'est effectuée
depuis cette dernière date. La longueur
du tunnel est de 6872 mètres.

+ A la suite de la grève des chauf-
feurs de camions, la situation s'est ag-
gravée au point que le maire de Phila-
delphie s'est vu contraint de décréter la
loi martiale.

* Un appareil de la Royal Air Force
t. fait une chute à Sutton Bridge. Ses
deux occupants ont été tués. C'est le
52me accident que déplore la Royal Air
Force depuis le début de l'année. Le bi-
lan des morts depuis cette date est de
81.

* Un fait curieux s'est produit dans
le Val Camonica, près de Cortesa (pro-
vince de Brescia) où un troupeau d'un
millier de moutons paissait sur un haut
plateau , au bord d'un précipice. Pendant
la nuit , un chien , sortant d'une cabane,
6'élnnça en aboyant contre le troupeau
dans lequel 11 sema la terreur. Les bêtes
affolées prirent la fuite et tombèrent
dans le précipice. Trois cent ont péri
tandis que 400 étaient blessées ou man-
quantes.

* Les Inondations dues aux pluies tor-
rentielles de ces derniers Jours , qui se
sont produites sur l'île Luçon sont déjà
beaucoup moins violentes qu 'au début.
On signale 17 morts. Les dégâts sont
considérables. De nombreux habitants
sont sans abri.

En p lein j our
un enf ant
est enlevé

sous les y  eux
de sa mère

A C H I C A G O

CHICAGO, 4 (Havas). — Un des
enlèvements les plus audacieux qui
aient été commis en plein jour- a été
signalé à la police. Un enfant de
deux ans, Donald Horst, fils d'un
très riche hôtelier, a été enlevé alors
qu'il jouait avec plusieurs autres en-
fants devant sa mère, dans le jardin
de sa maison.

Malgré les cris poussés par Mme
Horst, les ravisseurs jetèrent l'en-
fant dans leu r automobile. En quel-
ques secondes, le rapt était accom-
pli. La famille Horst reçut immédia-
tement par téléphone une demande
de 5000 dollars de rançon.

Un chauffeur et plusieurs fem mes
qui seraient ses complices sont re-
cherchés.

PARIS, 4. — Au congres des ins-
tituteurs qui s'est tenu récemment à
Paris, M. Léon Jouhaux, secrétaire
général de la C. G. T., alors qu'il
pénétrait dans la salle, a été sifflé
par de nombreux congressistes, qui
crièrent également : « 1914, 1914 ! »

L'orateur parla ensuite de la poli-
tique de non-intervention et remar-
qua que le fascisme national mena-
çait la défense nationale française
en coupant les communications avec
l'Afrique du nord. Ces paroles pro-
voquèrent un nouveau tumulte.
Nombre d'e congressistes réclamèrent
l'« union sacrée » avec énergie.

M. Léon Jouhaux
conspué au congrès

des instituteurs

Nouvelles économiques et financières
BOURSE OE NEUCHATEL

Les chiffres seuls indiquent les prix faits
d = demande o = offre

ACTIONS 3 août 4 août
Banque nationale . , —.— —.—
Crédit suisse . . . .  750.— d 750.— d
Crédit foncier neuch. 585.— d 585.— d
Soc. de banque suisse 690.— d 700. d
La Neuchâteloise . . 455.— d 455'. d
Câb. électr. Cortalllod 2800.— d 2800.— d
Ed. Dubled & Cie . 440.— d 450. 
Ciment Portland . . 905.— d 905.— d
rramways Neuch ord. 200.— o 200.— o

» » prlv. 410.— o 410.— o
Imm, Sandoz-Travers 275.— o 275.— o
Salle des concerts . . 350.— d 350.— d
Klaus i!50.— o 250.— O
Etabllss. Perrenoud . 385.— o 380.— o
Zénith S. A., ordln. 70.— o 70.— o

» > prlvll. 85.— d 90.— d
OBLIGATIONS

Btat Neuch 3 to 1902 100.15 100.15 d
Stat Neuch. 4 % 1907 102.— 101.50 d
Etat Neuch. 4 % 1931 100.50 100.50
Etat Neuch 2 U 1932 92.50 92.25 d
Ville Neuch 3 V> 1888 100.— d 100.— d
VUle Neuch 4 -A 1931 101.50 d 101.50 d
VUle Neuch. 4 % 1931 101.50 d 101.50 d
Ville Neuch. 8 % 1932 100.50 d 100.50 d
Ch.-de-Fnds 4 % 1931 75.— d 75.50
Locle 8 % % 1903 68.— d 68.— d
Locle 4 % 1899 . 68.— 68.—
Locle 4 (4 1930 . . 69.— d 68.— d
Salnt-Blalse 4 >4 1930 101.— d 101.— d
Crédit foncier N 5 •/. 105.— d 105.— d
Ed Dubled Cie 6 M> 100.80 d 100*80 d
Tramways 4 •/. 1903 88.— d 98.— d
J Klaus 4 V4 1931 . 101.— d 101.— d
Et Perren 1930 4 14 88.— d 98.— d
Suchard 6 •/. 1913 . 101.25 d 101.25 d
Suchard 4 M, 1930 . 103.25 103.50
Taux d'escompte Banque nationale 1 Vt •/•

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 3 août 4 août
Banq. Commerciale Bâle 129 130
Un. de Banques Suisses . 34o 345
Société de Banque Suisse "02 698
Crédit Suisse '£» ™>
Banque Fédérale S. A. .. 584 582
Banq. pour entr. élect. .. 670 670
Crédit Foncier Suisse ... 315 312
Motor Columbus 349 347
Sté Suisse lndust. Elect. 610 510
Sté gén lndust. Elect. .. 365 372
Sté Sulsse-Amér. d'El. A 80'/; 8014
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen 2820 2820
Bally 8. A 1465 1*60
Brown Boveri & Co S. A. 250 248
Usines de la Lonza 130 130',i
Nestlé 1065 1081
Entreprises Sulzer 790 790
Sté Industrie Chlm. Bâle 6000 d 6000 d
Sté Ind Schappe Bâle . 950 940
Chimiques 8andoz Bâle 8250 8250 d
Sté 8ulsse Ciment Portl. 915 d 915 d
Ed. Dubled & Co 8. A. . 455 O 450
J. Perrenoud Co Cernler 385 o 385 o
Klaus 8. A. Locle 250 o 250 o
Câbles Cortalllod 2800 d 2800 d
Câblerles Cossonay 1800 1800
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hlspano Amerlcana Elec 1740 1740
Italo-Argentlna Electric. 253!4 255
Allumettes Suédoises B . 27% VI'u d
Separator 141 142
Royal Dutch 1018 1022
Amer Enrop. Secur . ord. 69 58Vi

Cours des métaux à Londres
Clôture du 3 août

Cuivre cpt : soutenue, 57 27/32. Etaln
cpt: plus ferme, 262 5/8. Or: 139.7 1/2.

BOURSE DE GENÈVE
ACTIONS 3 août 4 août

Banque nation, suisse —.— —.—
Crédit suisse . 762.— 751 —
Soc. de banque suisse 705.— 702.50
Générale élec. Genève 362.— 372.—
Motoi Columbus . . 348.— 346.—
Amer Eur . 8ee. prlv. 456.— 454.— m
Hlspano American E. 348.50 348.—
Halo-Argentine électr. 256.— 256.—
Royal Dutch . . 1020.— 1022.—
industrie genev gaz . 382.— 390.—
3az Marseille . —.— —*""
Eaux lyonnaises caplt. 202.50 211.—
Mines Bor ordinaires 460.— 465.—
Totis charbonnages . . 281.50 287.—
rrlfaU . . . . .  23.— — .—
Aramayo mines . . . .  40.50 41.25
Nestlé . . . . .  1064.50 1079.50
Caoutchouo S. fin . . . 55.10 55.35
Allumettes suéd B . . —.— 28.—

OBLIGATIONS
4 V» •/• Fédéral 1927 _._ 

_
v
_

3 % Rente suisse . . . .— " 
3 Vt Chem de fer AK 102.75 102 85
3 % Différé . . . _ ._ 101.—
4 % Fédéral 1930 . . . — .— _._
3 % Défense nationale 100.65 100.75
3hem. Franco-Suisse . —.— — .—
3 % Jougne-Eclépens 500.— 500.—
3 V» % Jura-Slmplon 101.25 101.50
3 % Genève â lots . . 126.— 127.—
4 % Genève 1899 . . —.— —.—
3 % Fribourg 1903 . . —.— —.—
i % Argentine 1933 . 105.— 105.—
4 % Lausanne . . . —.— —.—
5 % VlUe de Rio . . . 151.— 151.—
Danube Save . . . 51.25 53.25
5 % Ch. Franc. 1934 1105.— llll.—
7 •/• Chem fer Maroc 1190.— d 1200.—
6 •/» Paris - Orléans —.— —.—
8 % Argentine céd. —.— —.—
Crédit t . Egypte 1903 —.— 289.— m
Hlspano bons 6 «A . . 339.50 339.—
4 ¥> Totis char hong. —.— —.—

Marché suisse des emprunts
Le deuxième trimestre de 1937 a été

caractérisé par de nombreuses conver-
sions d'emprunts, alors que la demande
de capitaux nouveaux avait prédominé
au cours des deux trimestres qui ont
suivi la dévaluation. On a converti des
emprunts pour un montant global de
270,5 millions, tandis que 68,3 millions
seulement ont été versés à nouveau sur
le marché suisse des capitaux. Plus de
la moitié des conversions d'emprunts
viennent à la Confédération — 150 mil-
lions à 3 ¥i %. Le canton de Thurgovie
et les villes de Berne, Lucerne et Genè-
ve ont prolongé , pour des sommes im-
portantes, l'échéance de leurs emprunts.
Ainsi que le fait remarquer le bureau
fédéral de statistique, après une longue
Interruption , l'Industrie suisse, de même
que l'étranger, Jouent de nouveau un
rôle sur le marché des conversions.

La structure de la demande de capi-
taux est la caractéristique des derniè-
res années de dépression. Les débiteurs
sont restés pour ainsi dire uniquement
les banques de prêts eur lettres de ga-
ge ainsi que les Institutions publiques.
Tandis que, au trimestre précédent, une
forte demande provenait des cantons, ce
sont cette fols-ci les communes qui ont
fait appel au marché des capitaux. Com-
me précédemment déjà, l'Industrie n'a
encore revendiqué que des sommera sans
Importance.

Lo taux d'escompte en France
La Banque de France a abaissé son

taux d'escompte de 5 à 4 pour cent, le
taux des avances sur titre de 6 à 5 pour
cent et celui des avances à 30 Jours de
5 à 4 pour cent.

Cafés brésiliens
A l'assemblée de la Brazlllan Warrant

Agency and Finance tenue vendredi , à
Londres, le président a déclaré que la
Cie liquidait ses intérêts dans l'indus-
trie du café et s'occupait de plus en plus
du coton. La situation dans l'Industrie
du café ne cesse d'empirer; le commer-
ce des exportations est pratiquement in-
existant.

Le gouvernement s'est engagé à ache-
ter 70 % de la récolte de 1937-1938 es-
timée à 26 millions de sacs, laissant au
marché 30 % seulement. Le gouverne-
ment offre en même temps d'acheter le
solde de la récolte de 1936-1937 à un
prix avantageux. Ce procédé entraîne de
nouvelles dépenses pour le gouverne-
ment fédéral et donne lieu à une régle-
mentation minutieuse du commerce du
café. Les porte-parole du gouvernement
indiquent que le café détenu par l'E-
tat sera brûlé et que l'équilibre sera at-
teint en 1939. Par ailleurs, on envisage
une destruction obligatoire d'une partie
des plantations avec compensation aux
planteurs.

Caisse de prêts de la Confédération
En date du 31 juillet 1937, la situa-

tion s'établissait ainsi :
Actif: Engagements pour le fonds de

garantie, 100 millions; avances sur nan-
tissements, 33,782,190 fr. 18. Avoirs à la
Banque nationale suisse, 95,982 fr. 07.
Autres articles de l'actif , 155,430 fr. To-
tal: 134,033.602 fr. 25.

Passif: Fonds de garantie, 100 millions;
fonds de réserve, 3,942,837 fr. 93. Billets
de changes réescomptés, 15,600,000 fr.
Créditeurs divers, 11,230,364 fr. 50. Au-
tres articles du passif . 3,260,399 fr. 82.
Total: 134,033,602 fr. 25.

Banque nationale suisse
Selon la situation au 31 Juillet, l'en-

calsse-or est inchangée à 2594 ,4 millions
de francs. Les devises par contre se sont
accrues de 24,2 mUlions pour passer à
90,7 millions. La mise à contribution du
crédit d'escompte et d'avances sur nan-
tissements ne s'est pas modifiée. Les ef-
fets figurent pour 6,9 millions dans la
situation, les avances sur nantissement
pour 28.5 millions et les effets de la
Caisse de prêts pour 15,6 millions.

Les billets en circulation ont enregistré
une augmentation de 40,2 millions ce
qui est normal pour une dernière semaine
du mois. Ils se montent à 1411 ,8 millions.
Les autres engagements à vue ont dimi-
nué de 17,8 millions à 1298,9 millions.

Le 31 Juillet, les billets en circulation
et les autres engagements à vue étaient
couverts par l'or à raison de 95,70 %.
YS/AY//AVAVAV'SAVAW7AWA^^^^

COURS DES CHANGES
du 4 août 1937, à 17 h.

Demande Offre
Paris 16.30 16.37
Londres 21.68 21.70
New-York ..... 4.35 4.365
Bruxelles 73.20 73.40
Milan 22.90 23.10

» lires tour —.— 20.80
Berlin 175.10 175.40

» Registermi —.— 118.—
Madrid —— ——
Amsterdam ... 240.05 240.20
Vienne 81.95 82.15
Prague 15*15 15.25
Stockholm ... 111.65 111.90
Buenos-Ayres p 131.— 134.—
Montréal 4.35 4.37

Communiqué à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Comment Rome envisage raccord anglo italien
(Suite de la première page)

Quant à la Méditerranée, le « gen-
tlemen agreement » du 2 janvier
fixe déjà les positions respectives
italienne et britannique et il assure
tous les Etats riverains de cette mer
du respect du statu quo. On ne voit
donc pas la nécessité d'un nouvel ac-
cord méditerranéen qui, s'il prenait
la forme d'un accord naval , ne pour-
rait pas ignorer la France. Mais le
« gentlemen agreement » du 2 jan-
vier pourra être étendu à la Mer
Rouge, où l'Italie et l'Angleterre af-
firment ne vouloir pas poursuivre
une politique d'antagonisme et res-
pecter leurs intérêts réciproques tout
aussi bien qu'ailleurs.

Enfin , il y a la question loearnien-
ne. L'opinion italienne a réservé un
accueil favorable à la suggestion an-
glaise de réunir à Londres, au mois
d'octobre, une conférence à quatre.
C'est qu'ici on a toujours soutenu
la nécessité de rétablir la collabora-
tion des grandes puissances occiden-
tales dans le cadre d'un nouveau pac-
te de Locarno. Cela équivaudrait aus-
si au rapprochement anglo-allemand,
qu'ici on semble souhaiter sincère-
ment. Il est, en effet , l'une des con-
ditions du maintien de la paix. Et il

est évident que, puisque 1 idée de la
réconciliation totale prévaut en ce
moment, il ne sera pas difficile
d'harmoniser les thèses qui se trou-
vent en présence.

Dans ces conditions, on comprend
que les vicissitudes du comité de
non-intervention passent au second
plan. Il y a quinze jours encore, on
redoutait des complications interna-
tionales qui, aujourd'hui, semblent
écartées. Car du moment que l'An-
gleterre, en prenant les devants pour
se rapprocher de l'Italie, affirme sa
volonté de conciliation, il est évi-
dent que l'on ne saurait plus consi-
dérer la paix comme étant en dan-
ger. Et cela , pense-t-on ici, quel que
soit le sort de l'accord de non-ingé-
rence. Il serait trop long de vouloir
examiner la détente italo-anglaise
par rapport aux relations entre Lon-
dres et Paris et Rome et Berlin. Bor-
nons-nous à souligner qu'en France
on s'en déclare officiellement satis-
fai t et qu'en Allemagne on ne lui ré-
serve pas un accueil moins favora-
ble. Et en effet , nul ne saurait ne
pas se réjouir de l'amélioration qui
se produit dans la situation euro-
péenne. Théodore VAUCHER.

Peut-on paralyser une armée
à l'aide de microbes transmis

par des «messagers de mort»?

COBAYES HUMAINS

PARIS, 4. — Deux Français, Jean-
Paul Bouguénec et Louis Chabras,
ont été récemment condamnés à
mort, à Irun , par un conseil de
guerre, pour avoir tenté, dit-on , de
contaminer les soldats de l'armée de
Franco et de les rendre ainsi inap-
tes au combat.

On annonça l'exécution de Bou-
guénec et de Chabras , puis on la
démentit.

Il est à souhaiter que leur survi-
vance permette de percer le mystè-
re qui entoure leur étrange aventure.

D après les renseignements venus
de la frontière franco-espagnole, ces
deux hommes auraient accepté de
se laisser inoculer une maladie mys-
térieuse, afin de la communiquer
ensuite aux personnes qui les au-
raient approchés.

Les deux hommes, foyer secret du
fléau , n'auraient eux-mêmes rien
ressenti du mal qu'ils portaient en
eux. Par contre, il leur aurait suf-
fi de rendre visite à un chef natio-
naliste ou de vivre vingt-quatre heu-
res dans un régiment, pour que la
personne visitée et les soldats sous
ses ordres fussent frappés d'une es-
pèce de catalepsie étrange.

Aucun des hommes atteints ne
devait mourir et même, après quel-
ques mois d'une vie « au ralenti »,
avec alimentation à la sonde , il au-
rait retrouvé une santé plus floris-
sante que jamais.

Quant  aux deux Français inocu-
lés et semeurs de germes, une injec-
tion nouvelle et spéciale leur per-

mettrait de recouvrer intégralement
leur santé primitive.

Un de nos confrères a demandé
à M. Veillon , l'un des plus réputés
chimistes biologistes et bactériolo-
gistes de l'Institut Pasteur, ce qu 'il
pensait d'une aussi étonnante aven-
ture.

La question sembla surprendre
quel que peu le savant , qui réfléchit
longuement avant de répondre.

— Il y a beaucoup de maladies
qui se propagent avec une redou-
table facilité, et même dans les cen-
tres d'études comme l'Institut Pas-
teur, où l'on travaille avec les pré-
cautions que vous savez, il arrive
qu'il v ait des contaminations acci-
dentelles.

Mais tous ces problèmes micro-
biens sont particulièrement délicats
et souvent décevants.

Dans l'affaire espagn ole qui vous
préoccupe, je me demande de quel
genre de maladie il peut s'agir , car,
dans tous les cas que je connais,
le sujet , qui constitue le foyer d'in-
fection , est lui-même sérieusement
malade.

Certes, avant de ressentir les ef-
fets de la maladie, il a eu souvent
le temps de la transmettre à d'au-
tres, sans même s'en douter ; mais
il ne peut y échapper lui-même.

Pour donner un avis décisif , u
faudrait  donc quantité de précisions
qui manquent encore. Attendons,
af in  de pouvoir juger sur docu-
ments.

U9étape Sion-Interlaken
est gagnée par Liisclii

LE CINQUIÈME TOUR DE SUISSE

Le Valaisan Vicquéry ayant aban-
donné, il ne reste plus que 46 cou-
reurs qui partent à midi 15 d'e Sion
pour effectuer la cinquième étape
Sion-Interlaken.

Corne dans les étapes précédentes,
on assiste immédiatement à une pre-
mière échappée et, à 15 km. du dé-
part , il y a déjà un groupe de six
hommes composé de Bla t tmann ,
Zimmermann, Stettler , Loncke, Hci-
mann et Funke. Ces hommes ont

En suivant la quatrième étape du Tour de Suisse : A gauche : Litschi,
leader du classement général, arrive premier au Grimsel et remporte
le_ prix de la montagne ; en médaillon : le Belge Christiaens gagnant de
l'étape et du sprint à Sion. — A droite  : un groupe de cinq coureurs

traverse Ritzingen dans le Haut-Valais.

30 secondes d'avance sur le peloton
qui est emmené par Litschi.

Sur la route droite qui conduit à
Martigny, puis à Saint-Maurice, la
lutte devient ardente et les bagarres
se déclenchent. Blattmann et Zim-
mermann prennent la tête. En se-
conde position , on trouve un groupe
de 13 coureurs : Level , Martin , Erne,
Vaucher, Stettler, Rinald'i , Funke,
Lesueur, Max Bulla , Loncke et Hei-
mann.

A Saint-Maurice, Blattmann et
Zimmermann passent seuls et con-
servent leur avance. Ils sont suivis
à deux minutes d'un groupe de treize
hommes de seconde position. Le dé-
tenteur du maillot jaune Litschi, a
5' 30" de retard.

Mais après Saint-Maurice, la chas-
se s'organise dans le peloton et
six hommes partent à la poursuite
des leaders. A Aigle (57 km. 800),
Blatttmann et Zimmermann sont tou-
jours ensemble ; ils attaquent la côte
du Sépey ; dan s cette montée , les
positions se modifient. Au Sépey,
Blattmann et Zimmermann sont tou-
jours suivis à 1' 10" de Christiaens,
à 1' 25" de Vaucher, à 2' 20" de Le-
vel, à 3' 20" de Martin , Rinaldi , Fun-
ke, Stettler, Lesueur, Erne et Loncke,
et à 4' 50" de Litschi.

Le passage du Pillon
Les coureurs vont aborder la mon-

tée du Pillon et Litschi, profitant de
ses qualités de grimpeur , fait un
magnifique retour.

Au sommet du col du Pillon , Zim-
mermann , qui a lâché Blat tmann ,
passe premier à 15 h. 7', puis vient
à 1' 5" Christiaens, à 3' Litschi et
Hartmann , à 3' 35" Vaucher et del
Cancia , à 3' 45" Neuens, à 3' 50"
Paul Egli , à 4' Mollo, à 4' 25" Ri-
naldi , à 4' 30" Loncke, à 4' 40" Level.
Amberg, très retardé, passe avec 6'
45" de retard sur le leader. Dans la
descente, Amberg est victime d'une
crevaison et perd encore du terrain.

A Gstaad, Zimmermann est tou-
jours en tête, puis vient un groupe
composé d'e Christiaens, Nievergelt,
Litscht et del Cancia. Après Gstaad ,
la route remonte vers Saanen. Les
coureurs descendent ensuite longue-
ment dans la plaine jusqu 'à Eil-
bach ; cette descente est très mau-
vaise, poussiéreuse et rendue dange-
reuse par suite de t ravaux en cours.
Loncke fait une chute et se blesse,
mais il peut repartir .  A Wimmis,
Zimmermann est seul , suivi de Bon-
duel , Hartmann, del Cancia , Chris-
tiaens et Litschi. Egli chasse tout
seul. Puis viennent  encore Mart in ,
Blattmann , Lesueur, Amberg, Level,
Molle et Erne, et avec 5' de retard ,
W. Buchwalder, Neuens.

Jusqu 'à Spiez (153 km. 200), Zim-
mermann conserve son avance ; der-
rière lui , le groupe d'e seconde posi-
tion , emmené par Litschi, chasse
avec énergie ; cependant à 8 km. de
l'arrivée, Zimmermann, victime de
son effort , est rejoint par Litschi,
Hartmann et del Cancia.

A l'arrivée à Interlaken (170 km.)
Litschi, dans un bel effort , gagne
l'étape au sprint.

Classement de l'étape
1. Litschi, 5 h. 5' 12" ; 2. Del Cancia ;

3. Zlmmermann ; 4. Hartmann, tous mê-
me temps ; 5. Lesueur, 5 h. 9' 17" ; 6
Christiaens ; 7. Egll ; 8. Rinaldi ; 9. Stet-
tler ; 10. Blattmann, tous même temps ;
11. Martin, 5 h. 11' 31" ; 12. W. Buch-
walder ; 13. Bonduel ; 14. Mollo : 15. ex.
aequo : Amberg, Erne, Funke, tous même
temps ; 18. Colaert, 5 h. 12' 28" ; 19.
Neuens ; 20. Level ; 21. Soldatl ; 22. E.
Buchwalder ; 23. Loncke ; 24. Lulsonl ;
25. Magnanl ; 26. Marabelll ; 27. Kljews-
kl ; 28. Hoffmann ; 29. Schaad ; 30. Wu-
dernltz ; 31. Canavesl ; 32. Nyvergelt ; 33.
A. Bula ; 34. Vaucher ; 35. Dlderlchs : 36.
Lopez ; 37. Buchi ; 38. Kutschbach ; 39.
Jaeger ; 40. Helmann ; 41. Lehmann .

Sont arrivés après la fermeture du
contrôle : 42. Wettsteln ; 43. Bevlng.

Abandons : Lcuri-*- '"«rwi et Max
Bulla.

Classement général
1. Litschi, 26 h. 55' 34" ; 2. Egll , 27 h.

1' 58" ; 3. Amberg, 27 h. 6' 6" ; 4. Blatt-
mann, 27 h. 8' 38" ; 5. Mollo, 27 h. 13*
18" ; 6. W. Buchwalder , 27 h. 19' 22" ;
7. Zlmmermann, 27 h. 21' 46" ; 8. Del
Cancia, 27 h. 23' 18" ; 9. Rinaldi , 27 h.
33' 23" ; 10. Christiaens, 27 h. 34' 40" ;
11. Stettler, 27 h. 35' 10" ; 12. Bonduel,
27 h. 37' 2" ; 13. Lesueur , 27 h. 44' 41" ;
14. Hartmann , 27 h. 46' 57" ; 15. Loncke,
27 h. 50' 8" ; 16. Marabelll , 27 h. 50' 32";
17. Martin , 27 h. 51' 35" ; 18. E. Buch-
walder , 27 h. 51' 45" ; 19. Canavesl, 27
h. 55' 41" ; 20. Erne, 28 h. 0' 54".

I»e classement général
du Grand prix de la

montagne
1. Litschi , 42 p. ; 2. Egll , 25 p. ; 3. Del

Cancia, 20 p. ; 4. Amberg, 19 p. ; 5. Chris-
tiaens, 18 p. ; 6. Mollo , 15 p. ; 7. Hart-
mann et Zimmermann, 14 p. ; 9. Blatt-
mann et Vaucher, 12 p.

Le classement des nations
1. Suisse, 81 h. 25' 35" ; 2. Belgique,

82 h. 15' 29" ; 3. Italie, 82 h. 20' 28" ; 4.
France, 83 h. 42' 52" ; 5. Allemagne, 84
h. 24' 4".

Aujourd'hui sixième étape
Interlaken-Lausanne,

171 km.
Départ d'Interlaken à 13 h . 45, Thou-

ne, 27 km., 14 h. 31 ; Berne, 54 km., 15
h. 17 ; Fribourg, contrôle de signatures
et ravitaillement, 85 km., 16 h. 11 ; Bul-
le, 110 km., 16 h. 55 ; Romont, 130 km.,
17 h. 27 ; Lausanne, arrivée au vélodrome
de la Pontaise, 171 km., 18 h. 40.
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DERNIèRES DéPêCHES

Une femme meurt de frayeur
PFEFFINGEN, 4. — La nuit de

mardi à mercredi , peu avant minuit,
le feu a subitement éclaté dans la
demeure des sœurs Schneider à Pfef-
fingen, près d'Arlesheim. Cinq en-
fants, dormant dans l'immeuble, ont
été sauvés juste à temps, tandis
qu'une femme de 60 ans, Mme Meyer-
Alder, habitant une maison voisine,
mourait de frayeur. Quelques pièces
de petit bétail sont restées dans les
flammes. L'immeuble incendié est
un vaste bâtiment comprenant plu-
sieurs ailes. On croit que le sinistre
est dû à la fermentation du foin.

Tragique incendie dans
un village près d'Arlesheim

— *̂***** —*—¦—

Les championnats mondiaux
d'Helsingfors

Les Suisses se distinguent

Mercredi, les tireurs suisses ont
abord é avec succès les concours
pour la maîtrise de tir.

Ce n 'est qu'à titre d'exercice, au
fond , qu 'ils ont participé au tir à ge-
nou avec arme de petit calibre. Mais
il fut  bientôt évident que les Suisses
étaien t en excellente forme et il a
manqué de peu qu 'ils ne serrent de
très près les Esthoniens réputés fa-
voris pour les deux titres de maîtres
tireurs de cette catégorie.

Dans le classement individuel, Tel-
Jenbach s'est particulièrement dis-
tingué faisant , avec trois autres ti-
reurs, un nombre de points égal à
celui du m a î t r e  t i reur  mondial. Ce
n 'est qu 'un contrôle minutieux des
cibles qui a révélé le plus grand
nombre de coups profonds au béné-
fice de l'Esthonien tenant le premier
rang.

Voici les résultats de mercredi
pour les deux concours de maîtrise
du tir à petit calibre :

Couché (10 coups , maximum 2000
points), équi pes : 1. Etats-Unis, 1957
points ; 2. Finlande, 1956 p. ; 3. Es-
thonie, 1951 p.

Individuels : 1. Ravila , Finlande,
396 points ; 2. Carson, Etats-Unis,
396 p. ; 3. Roennmark, Suède, 394 p.

A genou (40 coups, maximum 2000
points), équipes : 1. Esthonie, 1897
points ; 2. Suisse, 1883 p. ; 3. France,
1882 p. ; 4. Finlande , 1877 p.

Individuels : Kivijeva , Esthonie,
385 p. ; 2. Savoy, France, 385 p. ; 3.
Tellenbach, Suisse, 385 p. ; 4. Lo-
kotar, Esthonie, 385 p.

HIPPISME
Succès suisse au concours

hippique de Dublin
Au concours hippique de Dublin ,

l'épreuve in te rna t iona le  mil i ta i re  de
saut a été gagnée mercredi par le
lieutenant suisse Mylius, montant
« Marnui ».

Les concours pour
la maîtrise mondiale

de tir avec arme
de petit calibre

Parents!
Surveillez vos enf ants
et empêchez-les de
jouer ou de courir sur
la chaussée.



Les championnats mondiaux de tir
ont débuté samedi dernier

à Helsingfors
L'équipe suisse fait bonne figure, mais les Finlandais, les Estoniens

et les Suédois sont de dangereux rivaux

D'une manifestation
à l'autre

Les luttes toutes pacifiques, mais
combien serrées qui marquèrent le
dernier championnat du monde de
tir, à Rome, sont à peine tombées
dans l'oubli , que nous voici en plein
début du championn at d'Helsingfors.
Nous avons fait , en Suisse, du tir
notre sport national ; c'est dire si
les résultats qui nous viennent de
Finlande sont de nature à capter
notre attention. De plus , nos tireurs
nous ont habitués à escompter des
succès de leur part. A Stockholm
déjà , nous avions enregistré de ma-
gnifiques résultats. A Grenad e, en
1933, la Suisse obtint le premier
rang au classement des nations, avec
une avance de 56 points sur la Fin-
lande et 106 sur la Suède. Ces deux
nations ne se tinrent pas pour bat-
tues , et, en l'espace de deux ans ,
elles effectuèrent des progrès éton-
nants. De plus , nouvelle venue dans
les premiers rangs de la compéti-
tion , l'Estonie délégua d'excellents
tireurs au match de Rome en 1935.
Là, nos tireurs virent le titre de
champions du mond e par équipes
leur échapper. La Finlande se clas-
sait en tête, devant l'Estonie et la
Suisse. La Suède nous talonnait au
quatrième rang.

Nos tireurs furent moins heureux
à Rome, et , d'autre part , les Finlan-
dais obtinrent un total de points in-
espéré, qui constituait un nouveau
record du monde.

Au tir au pistolet , notre pays fut
à n ouveau victorieux. Au tir à l'ar-
me de guerre, la Hongrie nous bat-
tit et nous dûmes nous contenter de
la deuxième place. Rappelons que
pour cette épreuve, on fait usage de
l'arme militaire du pays organisateur
du championnat. Nos tireurs eurent
grand'peine à s'hab ituer au fusil
italien.

Quelques points
de comparaison

Pour que nos lecteurs puissent
établir une comparaison avec les
résultats qui seront obtenus à Hel-
singfors, nous donnons ci-dessous le
palmarès du tir de Rome:

Tir au fusil, à 300 mètres
Classement des nations: il s'agit

du total des points de cinq concur-
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rents par pays qui tirent chacun
quarante coups — maximum 10
point par coup — dans chacune des
positions: couché, à genou et debout.
Maximum possible: 6000 points.
1. Finlande , 5488 points, nouveau re-
cord du monde, l'ancien appartenant
à la Suisse était de 5482 points;
2. Estonie, 5465 points; 3. Suisse,
5446 points ; 4. Suède, 5405 points.

Classement individuel : (40 coups
— maximum 10 p. par coup — dans
chacune des positions: couché: à
genou, debout) : 1. Miinalainen , Fin-
lande , llll points; 2. Leskinen , Fin-
lande, llll points ; 3. Kaermer, Es-
tonie , 1103 points; 4. Zimmermann ,
Suisse, 1103 points ; 5. Reich , Suisse,
1100 points .

_ Championnat du monde par posi-
tion : 40 coups sur cible décimale ,
maximum possible: 400 points de-
bout : Dessle, Suède, 355 points; à
genou : Kaermer , Suède, 377 points ;
couché : . Rajnnnwirk , Suède, 392
points. '".' '.".

Tir à l'arme de guerre : 1. Hongrie,
2010 points; 2. Suisse, 1968 .points;
3. Pologne . 1951 points.
Tir au pistolet, à 50 mètres
1. Suisse, 2634 points; 2. Italie ,

2569 points; 3. Allemagne, 2548
points. Au classement individuel de
cette branche, le Suédois U l lmann
enlève la première place avec 547
points ; la seconde revint à l'Alle-
mand Krempel avec 545 points; nos
meilleurs tireurs au pistolet furent
Biichi , 539 points, Fliickiger, 536
points.

A noter que le championnat d'Hel-
singfors comprend également une
épreuve à l'arme de petit calibre, à
50 mètres, épreuve dans laquelle nos
tireurs à 300 mètres défendront nos
couleurs.

L'ouverture
de la manifestation

Les championnats du monde de tir
au pistole t et au fusil se sont ouverts
samedi dernier à Helsingfors, capi-
tale de la Finlande , en présence de
plus de 2000 personnes, de membres
du corps di plomatique et des atta-
chés du corps étranger. Les tireurs
se sont présentés dans le stand à
300 mètres. Vingt coups de canon
ont ouvert la manifestation.

L'arrivée des Suisses
L'équipe des tireurs suisses, ac-

compagnée par M. Fritz Kônig, chef
de la délégation , est arrivée dans
de bonnes conditions à Helsingfors ,
et les concurrents n*ont pas eu à
souffrir  du mal de mer au cours de
la traversée de Reval à Helsingfors.

Dimanche déjà nos représentants
ont commencé leur entraînement.
Horber , dont nous avons dit les mer-
veilleux résultats obtenus aux éli-
minatoires à Unterseen , a tout de
suite totalisé 292 points sur un ma-
ximum de 300. Ciocco parvint à
284 , Eichenberger à 283. Horber se
présente donc avec un maximum de
chances pour le championnat qui
a lieu aujourd'hui.

Un indice favorable
Lors de l ' inauguration , il est de

coutume que chaque chef d'é qui pe
tire un seul coup. Le fameux prési-
dent de la Fédération f in landaise
de tir , M. S. Svinhufvutî , n'obtint
qu'un 2, le délégué allemand un 3,
l'estonien un 0, le français un 0 éga-
lement ; quant à M. Kônig, délégué
de la Suisse , il s'offrit  le luxe d'un
maximum en obtenant  10. Est-ce un
signe favorable , et nos tireurs par-
viendront-ils à suivre les traces de
leur chef ?

tes premiers résultats
des Suisses

Samedi , dimanche et lundi , le
temps fut défavorable et les résul-
tats s'en ressentirent , les coups étant
considérablemen t déportés par le
vent

Mardi , bravant le vent et la tem-
pête, les Suisses ont essayé de ter-
miner le programme prévu. Seul
Griinig v est p arvenu. Il a obtenu les
résultats suivants : 543 points. Posi-
tion couchée 188, à genou 187, de-
bout 168.

Pendant  qu 'il effectuai t  son tir,

Griinig a été terriblement gêné par
un vent si violent que son arme
lui tomba des mains. Néanmoins ,
étant en train de terminer une sé-
rie , le coup qui partit  inopinément
compta comme tiré , avec un 0. Mal-
gré ce contre-temps , il a totalisé
543 points , ce qui est un résultat
absolument extraordinaire.

Les tireurs suivants n'ont pas ter-
miné leurs tirs : Zimmermann , cou-
ché 180, à genou 178 ; Salzmann ,
couché 180, à genou 184 ; Tellen-
bach , couché 187, à genou 184 ;
Reich , couché 181, à genou 177 ;
Ciocco, couché 173, à genou pas ter-
miné ; Horber, couché pas terminé ,
à genou 188.

Pistolet à 50 mètres (2me série
championnat ) .  — Gemperli 546,
Fliickiger 537, Leibundgut , 531, Fi-
scher 523, Buchi , Crivelli , Schaff-
ncr 520.

L'équipe suisse qui représentera
nos couleurs jeudi , au tir au pisto-
let , à 50 mètres, dans le champion-
nat du monde, sera composée de
Fliickiger, Crivelli , Buchi , Gemperl i
et Schaffner.

Tir à l'arme de petit calibre (série
championnat , 40 coups). — Position
genou : Horber 379; Tellenbach 378;
Eichelberger 377.

L'Association nationale des prisonniers de guerre français a fait don
d'une plaquette au Conseil fédéral en témoi gnage de reconnaissance
pour l'assistance généreuse de la Suisse aux internés français. — Cette

plaquette a trouvé sa place définitive au Palais fédéral

Un témoignage de reconnaissance

Extrait de la Feuille officielle
— 3 Juillet : Ouverture de la faillite de

René Massard, fromager, au Locle. Liqui-
dation sommaire.

— 80 Juin : L'autorité tutélaire du dis-
trict de Neuchâtel a prononcé la main-
levée de la tutelle de Jean-Albert Bhein-
wald, à Genève, et libéré M. Louis Rheln-
wald , à Zurzach, de ses fonctions de tu-
teur.

— 30 Juin : L'autorité tutélaire du dis-
trict de Boudry a désigné un tuteur à
Bernard Henry, à Bevaix , en la personne
de son grand-père paternel , M. Jules
Henry, pêcheur.

— 7 Juillet : L'état de collocatlon de
la faillite de Maurer, Emile, garagiste, à
Neuchâtel , est déposé à l'office des fail-
lites de Neuchâtel. Les actions en contes-
tation doivent être introduites dans les
dix Jours.

— 2 Juillet : Clôture de la succession
répudiée de Charles Gutknecht, de son
vivant agriculteur, à Dombresson.

— 30 Juin : Séparation de biens entre
les époux Maurice Troyon et Rose Troyon
née Relier , tous deux domiciliés à Colom-
bier.

— 10 Juillet : Suspension de la liqui-
dation par voie de faillite ouverte contre
la succession répudiée de Zwahlen , Ali-
ne-Louise, de son vivant ménagère, à Neu-
châtel.

— 7 Juillet : Suspension de la liquida-
tion de la succession répudiée d'Anna-
Mathilde Vogt, de son vivant ménagère,
à la Chaux-de-Fonds.

— 8 Juillet: Clôture de liquidation
de la faillite de Troyon, Maurice, cafe-
tier, à Colombier.

— 10 Juillet: Clôture de liquidation de
la faillite de veuve Berthe Drouel-Perret ,
lingerie, mercerie, bonneterie, au Locle.

— 10 Juillet : Clôture de liquidation de
la faillite de Pierre Bullo-Vela, tapissier-
décorateur , au Locle.

— 7 Juillet: Le président du tribunal
civil de Neuchâtel a prolongé de deux
mois, soit Jusqu 'au 28 septembre 1937,
le sursis concordataire accordé le 28 mal
1937 à Paul Huguenln, établissement Mo-
dar, à Neuchâtel.

— 10 Juillet: ouverture do la faillite
de Jeanneret-Henny, William , commerce
de cycles, à Fleurier. Liquidation som-
maire.
— 14 Juillet: L'état de collocatlon de
la faillite de Wirz, Ruth , ameublement,
à Neuchâtel , est déposé à l'office des
faillites de Neuchâtel .

— 14 Juillet: Contrat de mariage entre
les époux Robert-Adolphe Besslre, négo-
ciant , et Anna-Sophie Bessire, née Sen-
ger, tous deux domiciliés à la Chaux-de-
Fonds.
— 12 Juillet: Contrat de mariage entre
les époux Louis-Georges Welbel , commer-
çant, et Louise-Marie de Coulon, tous
deux domiciliés au Locle.
— 8 Juillet : Séparation de biens entre
les époux Roger-Julien Gaiff et Marthe,
née L'Bplattenler, tous deux domiciliés
à la Chaux-de-Fonds.
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Carnet du j our
Cl N CM A3

Caméo: Les nuits moscovites.
Chez Bernard : Monsieur Personne.
Apollo : Tout va très bien Madame la

Marquise.
Palace : 27. rue de la Paix .

Bulletin
à découper

pour les personnes ne recevant
pas encore le journal

Je déclare souscrire à un abonne-
ment à la

Feuille d'avis de Neuchâtel
/ jusqu'au

30 septembre 1937 , 2.30
31 décembre 1937 . . 6.—

• lie montant de l'abonnement sera
versé à votre compte de chèques pos-
taui IV 178 .

• Veuillez prendre le montant de mon
abonnement en remboursement.

• Biffer ce qui ne convient pas.

Nom : 

Prénom : 

Adresse : .7 

(Très lisible)

Adresser le présent bulletin dans
nne enveloppe non fermée, affran-
chie de 5 c. à

l'Administration de la
«Feuille d'avis de Neuchâtel»

UN HOMMAGE A LA POÉSIE
Les « Nouvelles littéraires », qui

luttent.avec courage paur la défense
des lettres, ont consacré la prem ière
page de leur dernier numéro à la
poésie . Hommage vigoureux et ad-
mirable qui mérite qu'on en parle.
De courtes biograp hies des meilleurs
poètes qui ont été inspirés par la
nature, accompagnées d' une poésie
de chacun d' eux, choisie parmi les
plus représentatives , donnent à ce
numéro une valeur et un relief que
l' on voudrait voir à de nombreuses
revues littéraires.
Un livre par jour

LIBERTÉ
par Claude Morgan

En trois romans et en quel ques
années d' activité critique , Claude
Morgan s'est imposé à l' attention. On
ne voit pas, dans les lettres actuel-
les, de talent qui s'apparente au
sien : généreux en même temps que
farouche , sombre mais traversé d'é-
clairs

^ 
d'évangéli que p itié.

« Liberté », son nouveau livre , œu-
vre for te , nuancée , généreuse , arden-
te, se détache de la marée montante
des romans nouveaux par un accent
d'âpre révolte et pourtan t de misé-
ricorde absolument sans analogue
dans le roman contemporain.

(Ernest Flammarion , éditeur , Pa-
ris.)

La vie intellectuelle

Prière à nos abonnés qui
partent en villégiature de
joindre à chaque change-
ment d'adresse la somme de

50 centimes
(pour une absence de plus

d'un mois : Fr. 1.—)
Cette même finance est également

due par les abonnés qui notifient leur
changement d'adresse à la poste.
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De notre formidable exposition I

Pour daines
Chaussures en toile 1.90 2.90 3.90 4.90

Chaussures en cuir 4.90 5.90 6.90 7.90
Pour messieurs
Souliers bas 6.90 7.90 8.90 9.80

Bottines Box deux semelles 9.80

Souliers sport cuir chromé Il 1.80

Souliers sport , ferrage montagne 13.80

Pour fillettes, garçons et enfants
3.90 4.90 5.90 6.90

Envoi seulement contre remboursement

J _
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JUILLET A GENÈVE
(De notre correspondant)

Juillet lumineux et torride s'est
achevé, au dernier soir, dans le
vent, la pluie et la tempête, et la
fête du 1er août s'en est ressentie
à Genève ainsi qu'ailleurs.

Le souvenir n'en demeurera pas
moins d'un mois ensoleillé comme
on avait renoncé à en retrouver, et
qui s'ouvrit par un dimanche pro-
prement éblouissant.

De fait , le 4 juillet 1937 vit une
Genève colorée et animée le plus
aimablement du monde, et les pré-
textes, ne manquèrent point , ce jour-
là , de trouver qu'il faisait décidé-
ment bon vivre.

Comme il se trouvait que c'était
justement l'« Indépendance Day », il
flottait des bannières étoilées à
maintes fenêtres et sur plus d'un
toit , du consulat des Etats-Unis aux
grands hôtels, en passant par plu-
sieurs maisons particulières. Par po-
litesse, et puis aussi parce que c'é-
tait les Promotions, on avait ajouté
au drapeau américain ceux de la
Suisse et de Genève.

Aussi bien, les festivités des Pro-
motions revêtent-elles ici plus d'im-
portance que dans beaucoup d'autres
endroits. Elles s'étirent et sourient
durant plusieurs jours, selon l'âge
des enfants qu'on fête, et, pour tout
dire, elles constituent l'un des mo-
ments les plus charmants de l'année
à Genève.

C'est le 4 juillet , cette fois, qu 'elles
s'achevèrent et qu'elles tournèrent
à l'apothéose, et, voyant tant de dra-
peaux claquer par toute la ville, en-
tendant déferler les « flots d'harmo-
nie » des fanfares et autres corps
de musique, les « géants de la rou-
te », qui passaient par Genève, ce
jour-là , et même qui s'y arrêtaient,
durent évidemment croire qu'on en
faisait autant pour le Tour de
France.

Avec son bataillon de cyclistes
multicolores mais également crottés
et empoussiérés, avec son intermi-
nable cortège de voitures officielles
et de voitures publicitaires aux tein-
tes vives, clamant leurs « tinorossi-
nades » et autres refrains en vo-
gue, le défilé du Tour de France
demeure un spectacle indéniable-
ment pittoresque, surtout à la fin
d'un beau dimanche ardemment
pétri de soleil.

S'étonnera-t-on, après début si
heureux, que, vers la fin du mois,
des rois mêmes soient accourus ici?
Le même jour lumineux vit en tout
cas débarquer à Genève S. M. le sul-
tan du Maroc et S. A. R. le prince
Chichibu , frère du mikado, comme
on sait.

Entre temps, le mieux s'était af-
firmé dans l'industrie hôtelière.
Sans doute n'a-t-on pas retrouvé en-
core le temps des vaches grasses,
mais il reste que cette saison est

.nettement meilleure que toutes les
précédentes depuis que crise il y a.
Les effectifs anglais et les améri-
cains surtout sont en forte augmen-
tation et tout semblait aller relati-
vement le mieux du monde lorsque
M. Bonnet s'est avisé de dévaluer
un franc qui ne l'était pas mal déjà.
Du coup, l'afflux des touristes fran-
çais s'est trouvé brisé net et il de-
meure malheureusement très ra-
lenti. Au total , il y aura donc dé-
ficit de ce côté et qui pourrait plus
ou moins absorber le bénéfice pro-
curé par le surcroît d'Anglais et
d'Américains. Pour l'heure, on résu-
mera la situation en disant que
mieux il y a, mais moindremen t
qu'on ne pouvait l'espérer il y a
quel ques semaines.

Et puis, on attendra sagement que
l'automne aux doigts de tabac frap-
pe à notre porte, et l'on fera alors
le bilan véridique de la saison.

R. Mh.

D'un bien beau dimanche
à l'amélioration

de l'industrie hôtelière

Sagesse
Par une belle après-midi d'été —-

il y a bien longtemps — le vieux
professeur Daguet , dont le souvenir
est resté vivace ici , était assis sur
un banc du quai Osterwald et pre-
nait l'air frais en attendant l'heure
de fc donner son cours. Arrive une
femme du peuple tenant son enfant
par la main et qui s'assied respec-
tueusement au bout <lu banc, en di-
sant :

— Bonjou r, Monsieur Daguet.
— Bonjour , Madame , vous me con-

naissez ?
— Mais oui , Monsieur Daguet.
— Et comment me connaissez-

vous ?
— Mais , Monsieur Daguet , tout le

monde vous connaît .
— Ah !
Quelle douce récompense pour le

bon vieux professeur : Etre connu
de tous comme grand historien ,
grand patriote , et aussi comme
grand ami du peuple. Il l'avait bien
méritée.

Au bon vieux temps

Savoir arroser sans se fatiguer.
'AA WA tetiVie0imeziM9iwsAV7&A'AiMX0 0»j ViViva

de jeudi
(Extrait du Journal « Le Radio »)

SOTTENS : 12.29, l'heure. 12.30, ln-
form. 12.40, disques. 13 h., musique
Instrumentale. 13.15, piano-Jazz. 16.69,
l'heure. 17 h., musique légère. 17.20, mu-
sique française. 18 h., musique récréati-
ve. 18.30, Tour de Suisse. 19 h., cause-
rie sur la culture des fraises. 19.10, les
lettres et les arts. 19.20, causerie sur le
paradis des grands fauves. 19.30, Inter.
mède. 19.45, communiqués. 19.60, ln-
form. 20 h., le Tour de Suisse. 20.35,
Jazz-hot. 21 h., « Le commissaire est bon
enfant » , comédie de Courteline. 21.40,
airs d'opéras par Georges Thill. 21.65,
musique légère. 22.20, échos du tir d'Hel-
sinki. 22.30 , météo.

Télédiffusion: 10.30 (Vichy), concert.
12 h. (Lugano), disques. 16.05 (Vienne),
musique instrumentale. 22.35, musique
récréative.

BEKOMUNSTER: 12 h., disques des
Cosaques du Don. 12.40, airs d'opéras et
d'opérettes. 16.30, pour les malades. 17 h.,
musique légère. 18 h., disques 19.20, cau-
serie médicale. 20.15, soirée populaire.
21.15, disques. 21.40, musique gale.

Télédiffusion : 10.15 (Vichy), concert.
10.50 (Vienne), musique populaire. 13.30,
orchestre. 13.45. chant. 14.15 (Francfort),
disques. 16 h. (Vienne), musique Instru-
mentale. 22.30 (Mannheim), musique po-
pulaire. 24 h. (Francfort), musique Ita -
lienne.

MONTE-CENERI: 12 h. et 12.40, dis-
ques. 17 h., musique légère. 19.55, « Don
Fasquale », opéra de Donlzetti.

Télédiffusion (progr. européen pour
Neuchâtel): 11.45 (Strasbourg), orches-
tre. 13 h. (Bordeaux), orchestre. 15 h.
(Marseille), orchestre. 16 h. (Limoges),
orchestre. 17 h. (Salzbourg), « Les maî-
tres chanteurs de Nuremberg » , de Wag-
ner.

RADIO-PARIS: 12.30 et 13.45, orches-
tre Derveaux. 16.45 , « Le philosophe sans
le savoir », comédie de Sedaine. 19.15,
violon. 20 h. , « Tristan et Yseult », de
Wagner.

Ll XEMl SOriiG : 13.45. chant.
TOl'R EIFFEL: 17 h. , « Les maîtres

chanteurs do Nuremberg », de Wagner.
VIENNE:  17.25, chant. 17.40, piano.
PARIS P.T.T.: 18.30, piano.
DROITWICH: 19 h., « Les maîtres

chanteurs de Nuremberg », de Wagner.
BERLIN: 19.20 , musique de chambre.
1I1LVEHSI"M I: 19.55, chnnt et violon.
STRASBOURG: 11.45. orchestre, 20 h.,

« Tristan et Yseult » , opéra de Wagner.
PRAGUE; 20.55 . conc. symph.
ROME: 21 h., «Lucia di Lammermoor»,

drame de Donlzetti.
VARSOVIE : 22 h., pl3no et chansons.
BUDAPEST: 22.30 , chant.
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1 Exposition internaiiooale fParis -1937 M
I i Le grand succès des voyages 1?|
Hl François Pasche 

^6 départs jusqu'à fin septembre ||
SB Prochains départs 14 et 28 août , puis chaque pwj

' samedi en septembre; en octobre , trois dé- ï-j|̂
y ' parts. Retour individuel permettant de f**£
Épi prolonger le séjour à Paris |J*J.:
[ i S'inscrire à l'avance au &9

g Bureau de voyages François Pasche M
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Tous travaux
soignés

AUX MEILLEURES
CONDITIONS

Expéditions au dehors
Téléphone 53.803

Six lapins
argentés, Champagne, à ven-
dre, chez A. Dutour, Cité Su-
chard 26, Serrières.

A vendre d'occasion , pour
cause de départ :

Un frigorifique
Electro-lux

(pour grande famUle ou pen-
sion),

Une table-parasol
Deux

lampes-suspension
S'adresser case postale 77

ou téléphoner au No 51.726.

Université de Neuchâtel
Second cours de vacances

10 août au 2 septembre
Ouverture : mardi 10 août , De 9 à 10 h, inscriptions
A 10 h. : M. J. de la HARPE, professeur de philosophie,

donnera une conférence sur

Le jugement moral chez l'enfant
La Direction des cours.



Confidences
à un étranger

Propos du jeudi

« L'Illustration » fai t  actuellement
par la p lume de M. Emile Schreiber
une enquête sur la Suisse.

Comme il se doit , l'auteur distri-
bue des compliments élogieux à no-
tre pays.  Il  est allé voir le prési-
dent de la Confédération , qui lui c
expliqué le f onctionnement de la
constitution. La machine fédérale
marche en somme très bien et sur-
tout il parait qu 'elle ne s'est guère
servie de la clause d'urgence que
pendant la guerre. Allons, tant
mieux !

M.  Schreiber parle aussi longue-
ment de la dévaluation . Et là, ça
devient vraiment très intéressant.

Il f au t  se rappeler que , lors de la
fameuse décision du 26 septembre,
le thèse o f f i c i e l l e  a été celle du coup
de tonnerre dans un ciel parfaite-
ment serein. I l  s u f f i t  de relire les
journaux de celte semaine mémo-
rable.

M.  Obrecht, conseiller fédéral,
dans son intervention parlem entaire
disait : « Mercredi , j 'écartais encore
en toute bonne f o l  toute idée de
dévaluation. »

Dans un rapport du 7 avril 1936 ,
le Conseil fédéral  formulait  les cri-
ti ques les plus sévères à l 'égard de
toute idée d' amputation de la mon-
naie.

Or M. Schreiber, po ur son enquê-
te, est allé voir M.  Robert Pahud ,
haut fonctionnaire fédéral, prési-
dent de la commission fédérale  du
contrôle des prix.  Que lui a dit M .
Pahud ? Ceci :

« D' une façon  générale , les diri-
geants politiques suisses ont tou-
jours été hostiles au principe de la
dévaluation , mais nous ne pouvions
ignorer qu 'en cas de nouvelle dé-
valua/ion en France et en d'autres
pays nous ne pourrions continuer ù
vivre économi quement isolés du
monde.

» C'est pourquoi , bien avant la dé-
valuation, le président du Conseil
fédéral  m'avait chargé de mettre au
point , dans le plus grand secret, un
proje t d 'interdiction d'augmentation
des prix de gros et de détail , projet
qui devait être mis en vigueur le
jour même de la dévaluation. »

C'est bien la première fo i s , sauf
erreur, que nous entendons de sem-
blables déclarations données sous le
sceau o f f i c i e l .

Il  est vraisemblable que le Conseil
fédéral n'était pas f ixé quant à la
date de l' opération monétaire que
Pon sait. Le haut collège f édéra l
écrivait dans son communi qué que
« l' alignement » du franc fran çais
(puisque c'était l' euphémisme de ri-
gueur) avait surpris « tout le mon-
de », c'est-à-dire d' abord lui-même.

Par contre -t- l 'intervention de M.
Pahud le prouve de fa çon indubitable
— le gouvernement de Berne savait
que , devant l 'impossibilité d'adapter
7ios_ prix, nous ne pourrions pas
tenir le coup, que le f ranc  suisse
ne résisterait pas à la première
alerte et que dès lors il fallait se
prépare r en conséquence.

Or, comme nous le rappelions p lus
haut, on n'a cessé de prodiguer aux
bons Suisses que nous sommes, et
cela jusqu 'au bout , les assurances les
Plus formelles que le franc ne bou-
gerait pas ; il semble qu 'une vraie
démocratie aurait dû mettre chaque
citoyen dans le secret de M . Pahud.

M. W.

des C. F. F., du 4 août , à 6 h. 40
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Bulletin météorologique

Tribunal correctionnel
de Neuchâtel

Présidence : M. Georges Béguin

Il y a longtemps que nos tribu-
naux n'avaient eu à juger un gredin
de l'envergure de ce Georges Morel
sur le cas duquel un jury — présidé
par M. A. Wildhaber — avait à se
prononcer, hier matin.

Gredin... ? Certes, et de la plus in-
quiétante espèce, mais auquel cer-
tains accents révoltés et amers, une
sensibilité devinée plutôt qu'aperçue
confèrent une sorte de prestige. Les
héros chers à Francis Carco ne pré-
sentent d'habitude quelque intérêt
que dans les livres... ; mais celui-ci
est d'une espèce inhabituelle et qui
dépasse la commune mesure. C'est
assurément « un type ».

Au physique, c'est un individu ma-
lingre auquel sa tête en pain de su-
cre, précocement dégarnie de che-
veux, son teint maladif et ses yeux
gouailleurs donnent un étrange as-
pect. A 40 ans, il a déjà passé 18 ans
et demi en prison... ; et ce n'est pas
fini. C'est ce qu 'on appelle, en argot,
un « dur ».

Un « dur » redoutable. Et habile.
Il s'est évadé plusieurs fois de pri-
son et récemment encore on le sur-
prit au moment où il allait s'évader
de la prison de Neuchâtel après
avoir scié deux barreaux de sa cel-
lule au moyen d'une lime.

— D'où aviez-vous cette lime, lui
demande-t-on.

— C est un truc à moi. Chaque
fois que je dois faire un séjour en
t tôle » — répond-il d'une voix ca-
naille — je l'emporte dans un tube
de pâte dentifrice. Personne n'y voit
jamais rien.

Des trucs, il en connaît d'ailleurs
des quantités. N'a-t-il pas, certain
jour, alors qu'on le fouillait pour
trouver sur lui le montant d'un lar-
cin, caché l'argen t dans un tube qu'il
s'est introduit dans l'anus.

De tout cela, il se vante d'ailleurs
complaisammenit , heureux « d'épa-
ter » les jurés. Et c'est presque un
cours de cambriolage qu'il donne
entre deux explications, dévoilant
avec cyniisme les usages de ces mes-
sieurs de la cambriole.

Un « dur », vous dis-je.

* * *
On lui reproche — entre autres —

d'avoir pénétré par effraction, au
moyen d'une barre à mine volée sur
un chantier de la ville, dans un ma-
gasin neuchâtelois, puis d'avoir ten-
té, quelques mois plus tard, de s'in-
troduire dans un logis du haut de la
ville. A vrai dire, on ne l'aurait ja-
mais soupçonné de ces méfaits si
l'on n'avait trouvé, sur un détenu du
pénitencier de Bochuz, une lettre de
lui — il le nie, mais une expertise
d'écriture est formelle à ce sujet —
dans laquelle il donnait à son cor-
respondant quelques conseils sur un
coup à faire précisément dans les
deux endroits où on lui reproch e de
s'être introduit.

On ne peut s'empêcher de faire
d'étranges réflexions sur l'efficacité
de la prison, en écoutant ce récit. Si
les détenus s'indiquent entre eux des
coups à faire, quelle chance a-t-on
donc de les voir s'amender jamais...?

* * *
Morel se défend d'être l'auteur de

ces vols avec une énergie telle qu'on
serait tout près de le croire si ses
redoutables antécédents ne l'acca-
blaient tant. Il ne se défend pas d'ê-
tre un malfaiteur, mais du moins
veut-il qu'on ne le croie pas capable
de travailler aussi malhabilement
Vantardise d'un aigrefin qui tient à
une réputation solidement établie et
qui le fait considérer, dans le « mi-
lieu », comme un maître de la cam-
briole. Pourtant, à cette gouaille,
succèdent des accents amers et ré-
voltés : « Vous avez l'air de dire,
Messieurs les jurés, qu'au point où
j'en suis, quelques mois de plus ou
de moins à passer en prison n'ont
pas beaucoup d'importance. C'est que
vous ne savez pas ce qu'est la pri-
son, ces nuits qu'on passe à ne pas
dormir, ces quatre murs qui vous
écrasent. »

Ce simple, ce voleur, trouve pour
se défendre des images dont certains
avocats eussent été incapables.

Mais trop de choses l'accusent, dé-
cidément. Et c'est avec un verdict
affirniatif que le jury rentre après
un court instant de délibérations.

Morel est finalement condamné à
4 mois d'emprisonnement, à 2 ans
de privation de ses droits civiques
et aux frais.

U a un haussement d'épaules ré-
signé. Mais un sourire se dessine fur-
tivement sur son inquiétante figure
parce qu'un juré — apitoyé — vient
de lui glisser discrètement dans la
main un paquet de cigarettes.

Et il s'en va non sans avoir dit
au procureur général qui l'a accusé
tout à l'heure : « Vous me prenez dé-
cidément pour un gamin. Je viendrai
vous prouver bientôt comment je
sais travailler. »

Menace ou vantardise ? On ne sait.
Mais l'aimable M. Piaget fera bien
de verrouiller doublement ses por-
tes, (g)
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N'attendez pas au dernier moment
pour nous signaler votre change-
ment d'adresse 1

Toute modification dans
l'expédition du Journal doit
nous parvenir

la veille de
son entrée en vigueur

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel ».

Villégiatures

VIGNOBLE

U faut supprimer le passage
à niveau de Saint-Biaise

On nous écrit :
Le sérieux accident qui vient de

se produire à Saint-Biaise, et dont
les conséquences auraient pu être
encore plus graves, est un sévère
aver tissement quant au danger
qu'offre le passage à niveau de la
B.-N. autant pour les automobilistes
que pour les voyageurs de la ligne ,
exploitée par des automotrices lé-
gères.

Ces derniers véhicules ne sorti-
raient pas indemnes, par exemple, de
la rencontre avec un train routier.

Ce passage à niveau très fré-
quenté, situé à la bifurcation de
deux routes principales, est en partie
masqué par des immeubles et par
de la végétation ; la boucle du tram
vient encore compliquer cette situa-
tion . Pour toutes ces raisons, il est
évident que le moment est venu
d'envisager la suppression de ce
passage.

Le projet , connu, consiste dans la
création d'une nouvelle artère, bifur-
quant de la route d'e Bienne à l'est
du garage et longeant la ligne de
chemin de fer B.-N. sur la gauche
pour rejoindre la route actuelle peu
après le tunnel, à la sortie de Marin.
La traversée sinueuse de ce village
serait en outre évitée.

La mise en exécution de ce projet
dans un avenir prochain serai t d'au-
tant plus indiquée que la Confédéra-
tion subventionne des chantiers de
ce genre jusqu 'à 40 % de la somme
totale des travaux, ce qui , ajouté à
Ja participation de la B.-N. et des
communes, réduirait d'une façon ap-
préciable la part des frais incombant
à l'Etat, sans parler de l'intérêt
qu'aurait pour la lutt e contre le chô-
mage un chantier de ce genre, en
plein champs, sans aucune démoli-
tion d'immeubles.

Espérons que les autorités respon-
sables n'attendront pas qu'un acci-
dent encore plus grave se produise
avant de réaliser une correction si
nécessaire. NN.

COLOMBIER
Déplacement de l'école

de recrues II/2
(c) Cette école qui compte quatre
compagnies, don t trois furent  ins-
truites sur notre place d'armes, quit-
te notre localité, samedi mati n , par
un train spécial, qui la conduira à
Bùmplitz.

De là , les compagnies se rendront ,
à pied , à Guggisberg (E. M. et Cp.
II) , Schwarzenburg (Cp. III et IV),
où elles stationneront jusqu 'au ma-
tin du 13. Ce sera alors la seconde
marche qui conduira les recrues au
camp militaire du Lac Noir. Dans
ce joli site, l'école vivra près de
huit jou rs et effectuera des exerci-
ces de combat et des tirs à balles.
Dès le 21 août les compagnies chan-
geront, à nouveau, de cantonnements
et c'est dans la région du Mouret (E.
M.), d'Ependes (Cp. I, actuellement
à Yverdon), de Treyvaux (Cp. II),
d'Essert (Cp. III) et de Praroman
(Cp. mitr.) que nos soldats, en col-
laboration avec un détachement
d'armes lourdes d'infanterie, fera
des exercices et des manœuvres. Le
28 août, dans l'après-midi, la troupe
retrouvera, pour 5 j ours, les spacieux
dortoirs militaires du Lac Noir, qu'el-
le quittera une fois encore, le 2 sep-
tembre au matin , pour se rendre à
Thoune où elle sera licenciée le 11
septembre.

Ainsi qu'on peut s'en rendre comp-
te, c'est un déplacement de longue
haleine que va entreprendre notre
seconde école de recrues. Du soleil
et du bon air contribueront certaine-
ment à fortifier nos recrues qui ter-
mineront, dans un des beaux coins
de notre pays, leur première période
de service militaire.

Urne manifestation militaire
fort réussi e

(c) Mardi soir, l'école de recrues
II/2 a donné devant un public des
plus nombreux une soirée militaire
particulièrement réussie. Sur le po-
dium du jardin public, devant le dé-
cor d'un immense drapeau fédéral,
la fanfare de l'école, des groupes de
chanteurs des différentes compa-
gnies, des solistes chanteurs et mu-
siciens ont été applaudis par les au-
diteurs et spectateurs qui débor-
daien t jusque sur la route. Pantomi-
mes, refrains à succès, chants du
pays et démonstrations de gymnasti-
que artistique complétèrent le pro-
gramme très varié de la soirée. On
applaudit particulièrement un ta-
bleau vivant avec bannière, soldats
casqués et armés, sous les feux
d'une grande illumination du plus
bel effet .

Le public enthousiasmé n'a pas
ménagé ses applaudissements à l'a-
dresse de nos jeunes soldats, preuve
de son attachement à la cause de
notre armée.

VAUMARCUS
Le camp junior

Le camp Junior , pour les adolescents
de Suisse romande, s'est ouvert samedi
soir 31 Juillet, à Vaumarcus, sous la di-
rection du pasteur Jean-Jacques Gail-
lard, d'Yverdon. Ce camp durera Jusqu 'au
7 août. Plus de 200 Jeunes gens y parti-
cipent sous la conduite d'une Impor-
tante équipe de chefs de cantonnements.
Le thème du camp Junior de 1937 est :
« Le seul Maître ».

RÉGION DES LACS
BUREN SUR AAR

Suites mortelles d'un accident
(c) Nous avons annoncé hier que
Mme Aeschlimann-Scheurer avait
fait une chute d'une douzaine de
mètres. Transportée grièvement bles-
sée à l'hôpital de Bienne, Mme
Aeschlimann y est décédée mard i
soir, sans avoir repris connaissance.

AUX MONTAGNES
LES PONTS

Un garçonnet écrasé
par un char

(c) Mardi soir, M. J., domicilié à la
rue de l'Industrie, était en train de
rentrer de la tourbe. Son petit gar-
çon âgé de six ans était avec lui.
Au moment où l'on reculait la « bau-
che » chargée, le petit fut écrasé.
Une des roues du lourd véhicule lui
passa sur le corps, lui enfonçant la
cage thoracique. On ne conserve plus
d'espoir. Il s'agit d'un fils unique.

LA CHAUX-DE-FONDS
Un vol de 800 francs

dans un magasin
Un inconnu s'st introduit, ven-

dredi dernier, dans la succursale du
magasin des Coopératives Réunies,
à la rue de la Paix, et a fait main
basse sur une somme de 800 francs
qui se trouvait dans la caisse. Il1 a
profité de l'absence momentanée de
la desservante, à laquelle il avait
demandé une marchandise se trou-
vant dans l'arrière-magasin, pour
commettre son larcin. Une enquête
est ouverte et plainte a été déposée.

VAL-DE -RUZ

COFFRANE
Un nouveau pasteur

Notre jeune concitoyen, M. Mau-
rice Dumont, a subi récemment de-
vant la faculté de théologie de l'U-
niversité de Neuchâtel, les examens
réglementaires pour l'obtention du
grade de licencié en théologie.

M. Dumont, qui va prochainement
entrer au service de l'Eglise natio-
nale, sera consacré au Saint-Minis-
tère dimanche prochain , 8 août, dans
le temple de Coffrane.

M. W. Corswant, pasteur et pro-
fesseur, présidera ce service pour
lequel Mme Jean Bouvard-Sperlé et
M. Bouvard , violoniste et organiste
à Lyon, en villégiature dans la pa-
roisse, ont bien voulu offr i r  leur
collaboration musicale.

| VAL-DE -TRAVERS

Le nouveau directeur
de l'école secondaire

et normale de Fleurier
La commission scolaire de Fleu-

rier a procédé à la nomination du
successeur de M. James Cavin, di-
recteur et maître de sciences phy-
siques à l'Ecole secondaire et nor-
male, qui prendra sa retraite le 30
septembre prochain , après 47 ans
d'une activité unanimement appré-
ciée.

Parmi les huit candidats en pré-
sence, la commission, à l'unanimi té,
a porté son choix sur M. Henri  Ro-
bert, docteur es sciences, actuelle-
ment directeur d'un institut privé
d'enseignement à Lausanne.

LES BA YARDS
Petite chronique

(c) Le temps chaud de juillet a fa-
vorisé les fenaisons et nos agricul-
teurs ont pu rentrer un foin abon-
dant et de très bonne qualité.

— Lundi, nos écoliers ont repris
le travail après quatre semaines de
vacances durant lesquelles, pour
plusieurs, les occupations n'ont pas
manqué. Cette semaine, pendant
deux ou trois après-midi, les élèves
du degré supérieur, sous la condui-
te de leur maître, inspecteront les
cultures de pommes de terre. Les
plantations inspectées lundi ne sont
pas atteintes par le doryphore.

JURA BERNOIS

Suppression de passages
à niveau sur la route

Bicnne-la Cliaux-deJFonds
(c) Deux passages à niveau de la li-
gne Bienne-la Chaux-de-Fonds vont
être supprimés prochainement. En
effet , les travaux de suppression de
celui situé entre Sonceboz et Corgé-
mont viennent d'être mis en soumis-
sion, alors que ceux de celui de
Rondcfaâtel sont déjà fort avancés.
On pense que ces travaux seront ter-
minés au mois d'octobre.

Dans les milieux routiers, on de-
mande avec insistance la suppres-
sion du passage à niveau de la rou-
te Bienne-Neuchâtel, se trouvant près
du « Schlôssli », à la sortie de Bien-
ne.

PRELES
La fétc nationale

(c) La fête nationale a été particu-
lièrement animée. M. Simon, pasteur
à la Neuveville, est venu prononcer
un beau discours, tandis que chan-
teurs, écoles, gymnastes exécutèrent
plusieurs productions. La fête eut
plus d'éclat grâce à la fanfare nou-
vellement reformée qui affronta le
public sous la direction de M. Gros-
jean.

| JURA VAUDOIS
SAINTE • CROIX

Un ouvrier tombe d'un
échafaudage

Lundi, un manœuvre, M. A. G., qui
travaillait à une maison en construc-
tion d'e la rue des Rasses pour l'en-
treprise Ceppi et Pastoris, à Sainte-
Croix, est tombé si malheureuse-
ment qu 'il a fallu le conduire à
l'infirmerie. On a constaté qu'il
souffrait  d'une fracture de la co-
lonne vertébrale.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du Journal)

N y  aura-t-il vraiment pas
d'adoucissement à la baisse

des salaires ?
Monsieur le rédacteur ,

Il n'est certes personne qui ne se sou-
vienne des prêches quotidiens qu'on
nous lit sur l'adaptation des salaires au
coût de la vie. Tout le monde s'accor-
dai t à trouver cette mesure équitable.
Mais 11 est vrai que c'était avant la dé-
valuation. Ceux qui s'étalent faits les
champions de l'adaptation semblent
avoir rayé ce mot de leur vocabulaire.
Au lieu d'adapter les salaires à la bais-
se du coût de la vie, 11 faut les adapter
à la hausse dont soullrent toutes les
catégories de travailleurs.

Au cours des deux dernières années,
le coût de la vie a augmenté de 8 pour
cent. Il est donc naturel que les sala-
riés, et je pense spécialement à ceux
des chemina de fer fédéraux puisque j'en
fais partie, reprennent le postulat de
l'adaptation, mais cette fols en sens In-
verse.

Lorsque les organisations du person-
nel fédéral ont demandé un juste adou-
cissement de la baisse des salaires pour
le 1er Janvier 1938, le Conseil fédéral a
répondu dans le message par lequel U
commentait le nouveau programme fi-
nancier III , que non seulement les re-
cettes de la Confédération et des che-
mins de fer fédéraux devaient continuer
do monter, mais encore le coût de la
vie.

Nous ne voulons pourtant pas croire
que l'intention du ConseU fédéral soit
de provoquer sciemment le mécontente-
ment de dizaines de milliers de fonc-
tionnaires qui font leur devoir,
tout leur devoir. La bonne mar-
che des administrations et surtout
des chemins de fer fédéraux repose non
seulement sur des facteurs techniques,
mais aussi sur des facteurs d'ordre psy-
chologique. La bonne entente entre les
chefs et le personnel a toujours pu être
citée comme un modèle. Il ne faut pas
que le Conseil fédéral oublie que ses
salariés sont des chefs de famille dont
le budget commence à leur causer les
soucis les plus angoissants. Un employé
poursuivi par des soucis matériels ne
travaille pas toujours avec la liberté d'es-
prit nécessaire ; de ce fait proviennent
souvent des accidents très graves. L'aug-
mentation du lait, du beurre, du froma-
ge, du pain et des pâtes alimentaires, du
combustible exigent, pour une famille de
quatre personnes, une dépense supplé-
mentaire. Cela suffit pour déséquilibrer
un budget aussi serré que celui d'un
facteur qui, après dix ans de service, ga-
gne 528 francs net à la fin du mois, y
compris les allocations pour les enfants
et l'indemnité de résidence ; ou plus en-
core celui d'un ouvrier de manœuvre dont
le salaire ne dépasse pas 309 francs par
mois, y compris également les allocations
familiales et l'indemnité de résidence. Et
il y a dea milliers et des milliers d'a-
gents de la Confédération dont la situa-
tion est encore moins enviable. Nom-
breux sont ceux qui ont dû , en pleine
période de reprise économique, renon-
cer à l'abonnement de Journaux, ou à sor-
tir pendant les Jours de congé. Dans ces
familles on mange moins de viande,
moins de fromage, moins de fruits ; l'a-
limentation souffre, la joie de vivre di-
minue et, conséquence inévitable, la joie
au travail et les capacités professionnel-
les aussi. Ce sont là des choses qu'U ne
faut pas oublier pour favoriser la reprise
du petit commerce.

Dans une collectivité, tout se tient,
aucune mesure ne demeure Isolée.

Souhaitons que le Conseil fédéral se
ressaisisse, qu'il ne permette pas que la
reprise économique tant attendue dans
notre pays coïncide avec une aggravation
des conditions d'existence des fonction-
naires, des employés et des ouvriers de la
Confédération et des chemins de fer fé-
déraux, de ses collaborateurs de toujours,
d'une classe sociale qui a toujours fait
son devoir envers le pays. Et ceci, tous
les milieux, le Conseil fédéral le premier,
le reconnaissent. Souhaitons pour termi-
ner que nos autorités sachent en tirer
les conclusions qui s'Imposent.

Jacob DUBS.

Rédaction. — La Question que soulève
ici notre correspondant est, on le sait,
à l'ordre du jour. Elle est même d' une
brillante actualité.

Il convient, quand on aborde cet im-
portant p roblème, de ne jamais perdre
de vue l'état de nos finances et les
d if f icul tés  que rencontrent aussi les
non-fonctionnaires. C'est pour quoi, si
nous avons tenu à fai re  entendre ce
son de cloche, nous accueillerons avec
tout autant d'objectivité les points de
vue que d'autres lecteurs pourraient
désirer faire connaître. — â condition ,
bien entendu , que le débat ne s'élar-
gisse pas exagérément.

I«e bel exploit
d'une équipe neuchâteloise

Cinq jeunes gens de la Société
nautique de Neuchâtel sont partis,
dimanche 1er août, de Bâle, à des-
tination d'Amsterdam. Ils effectuent
la descente du Bhin , en yole de mer
à quatre rameurs avec barreur, et
naviguent en ce moment vers Colo-
gne.

Le trajet, long de 840 kilomètres,
comporte dix étapes et l'arrivée au-
ra lieu vraisemblablement le 11
août à Amsterdam, où le comité
central de la Fédération suisse des
sociétés d'aviron et quelques amis
de Neuchâtel s'apprêtent à recevoir
et à applaudir au geste sportif ,
plein de cran , de la jeune équipe de
la Nautique, dont voici la composi-
tion : Hans Walder (chef de nage),
Adolphe Walder, Jean-Louis Walter,
Fernand Robert , Béat Kunz.

Nous aurons l'occasion de faire
ultérieurement une relation de ce
voyage, qui n 'est pas exempt de
difficultés. Il s'agit d'une réelle per-
formance qui , si elle s'achève dans
les meilleures conditions, comme
nous l'espérons, sera tout à l'hon-
neur des rameurs qui l'ont entre-
prise et du pavillon bleu à étoile
blanche de la Société nautique de
Neuchâtel.

A coups d'aviron
vers la mer du Nord

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

30. Martine, à Georges-Samuel Borel et
à Marllse née Béguin, aux Ponts-de-Mar-
tel.

31. Georges-André, à Charles-Henri Bé-
guin et à Odette née Besson, à Boude-
vllllers.

31. Robert-Henri, à Robert-Daniel Qa-
con et à Simone-Louise née Vloget, à
Neuchâtel.

1. Marle-Llse, à Louis-Arthur Comtesse
et à Marcelle-Odette née Hllflker, à Neu-
châtel.

PROMESSES DE MARIAGE
2. Frltz-Emlle Gimmel et Marle-Alblne-

Hélène Cuenat, tous deux à Neuchâtel.
30. Louis-Edouard Moebus, à Lutry, et

Clarisse-Blanche Dessaules, à Lausanne.
30. Emile Nlcolet, au Locle, et Nelly-

Fanny Nlcolet, à la Sagne.
31. Paul-Frédéric Cavin, à Vultebœuf,

et Renée Mlchaud , à Neuchâtel,
31. Arnold Wagelin, à Zurich, et Lucie-

Hélène Sauser, à Neuchâtel.
3. Pierre-André-Jean Rosselet, à Ulrl-

chen, et Jeanne-Clotilde-Marie Boson, à
Neuchâtel.

A NEUCH A TEL ET DANS LA RÉGION

Observatoire de Neuchâtel
4 août

Température : Moyenne 21.9 ; Min. 12.9 ;
Max. 29.3.

Baromètre : Moyenne 720.2.
Vent dominant : Direction , est-sud-est ;

force, faible.
Etat du ciel : clair.

Hattteur du baromètre réduite â zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac. 2 août, à 7 h., 429.81
Niveau du lac, 3 août , à 7 h., 429.79
Niveau du lac, 4 août , à 7 heures, 429.79

Température de l'eau : 20o.

Observations météorologiques

Monsieur et Madame Alfred-Henri
Colomb-Reutter ; Madame et Mon-
sieur Pierre Robert-Colomb ; Mada-
me Alfred Colomb-Virchaux ; Mon-
sieur et Madame F.-L. Colomb, leurs
enfants et petits-enfants ; Mademoi-
selle Madeleine Colomb ; Madame
Auguste Burckhardt-Reutter et son
fils , ainsi que les familles Colomb,
Calame, Klaye, Trenka , Reutter,
Droz, Pointeau , Ramel et Borel , ont
la profonde douleur de faire part
du décès de leur bien cher fils, frè-
re, beaurfrère, petit-fils, neveu, cou-
sin et parent,

Monsieur Marcel COLOMB
enlevé à leur tendre affection , le 3
août , à l'âge de 29 ans, après quel-
ques jours de maladie.

Neuchâtel, le 3 août 1937.
Heureux ceux qui procurent la

paix , car Ils seront appelés enfants
de Dieu. Matthieu V, 8.

L'ensevelissement, avec suite, au-
ra lieu le jeudi 5 août , à 13 heu-
res.

Domicile mortuaire : Asile des
vieillards de Beauregard.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part.

Le Commandant du bataillon de
fusilie rs 19 a le pénible devoir de
faire part aux officiers, sous-offi-
ciers et soldats du bataillon, du dé-
cès du

PREMIER - LIEUTENANT

Marcel COLOMB
cp. fus. 111/19

survenu le 3 août 1937, après une
courte maladie.

Neuchâtel, le 4 août 1937.

L'Union commerciale et l'Associa-
tion des Vieux-Unionistes ont le
profond regret de faire part à leurs
membres du décès de

Monsieur Marcel COLOMB
fils de M. Alfred-Henri Colomb,
membre honoraire, directeur de
l'asile des vieillards de Beauregard.

L'ensevelissement, avec suite,
aura lieu le jeudi 5 août , à 13 h.

Domicile mortuaire : Asile des
vieillards de Beauregard.

Les comités.

Monsieur et Madame Charles
Hodel, leurs enfants  et petits*-
enfants ;

Monsieur et Madame Alfred! Hodel
et leurs enfants ;

Mademoiselle Alice Hodel , ainsi
que les familles parentes et alliées
ont la profonde douleur de faire
part du décès de leur cher père,
grand-père et arrière-grand-père,

Monsieur Frédéric HODEL
enlevé subitement à leur tendre af-
fection , dans sa 86me année.

Neuchâtel , le 4 août 1937.
(Côte 113.)

Le soir étant venu, Jésus dit :
Passons sur l'autre rive.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu le vendredi 6 août 1937, à 13 h.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

MYRTILLES très belles, par cageots,
60 c. le kilo. PÊCHES, par cageots, 60 c.
le kilo. POIRES DU VALAIS, 50 c. le
kilo. TOMATES, 50 c. le kilo. ORANGES
DU BRÉSIL, très belles.

GALIVIÈS frères.

Souscription en faveur
des enfants d'émigrés russe»

Anonyme, Rochefort, 5 fr. — To-
tal à ce jour : 323 francs.

Restaurant du Cardinal
JEUDI SOIR

ZARA, prestidigitateur
BRASSERIE MULLER
Jeudi, samedi et dimanche

D A N S E

Association
des sociétés locales

NEUCHA TEL
JEUDI 5 AOUT 1937

AU QUAI OSTERWALD
dès 20 h. 30

llluminaiion et feux d'artifice

Ce soir à Beau-Rivage

Grande Soirée dansante
organisée par le

Club des Etudiants Etrangers U. S. t


